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EDITORIAL 

"Le véritable secret de la vie est de 
s'intéresser à une chose profondément 
et à mille autres suffisamment • • •  

" 

Hugh 1:/ ALPOLE 

Chère Lectrice, cher Lecteur, chers Abonnés, 

L'année qui s'achève constitue une nouvelle étape dans le contexte de la 
reconnaissance officielle du �hénomène UFO; en effet, quelques jours avant 
l'expédition du N°15 d"'UFOLOGIA", le 12 septenbre 197Ü, se tint à TOULOU­
SE la prenière rencontre (rapprochée!) entre le GEPill� (organisme officiel 
destiné à l'étude des OVNI) et les groupes ufologioues privés français • • •  

Toutes les associations furent invitées à ce sommet organisé au Centre 
Spatial et presque toutes furent présentes! Les pages 21 & 22 du présent 
numéro vous apporteront toutes les précisions sur le GEPAN et sur ce qu' 
il faut penser de cette réunion, de ce tournant important dont on risque 
peut-être de ne pas �esurer toute l'ampleur. 

Véritable bilan de la situation générale, cette rencontre a aussi permis 
au GEPAN de nieux connaître ceux qui, en France, s'occupe�t sérieusement 
du phénomène. A cet égard, outre les très instructifs exposés du GEPAN , 
certains mythes ont été résolument anéant� ce qui n'est pac un mal en 
fin de compte; j'en veux pour preuve le comportement de Jimr.1y GUIŒ dont 
les quelques interventions - pour le moins déplacées - l'ont définiti-· 
vement éliminé de la scène ufologique sérieuse. Il ne restera donc que 
le souvenir de quelques bons travaux effectués dans les ar.nées 50/60 • • •  

Les temps changent et les hom�es aussi: opportunisme, choc en retour ou 
vol te-face tardive, GUIEU n 1 a r.1ême pas osé parler au noo d 1 OURAJ.JOS, ce 
qui n'a pas manqué de surprendre les personnes informées • • •  hais il ne 
s'agit là �ue d'une parenthèse qui fut ra�idement refermée au profit du 
th�me central, c'est-â-dire les o�jets volants non identifiis. 

Dans 1' éditorial du dernier numéro, j 1 avais signalé ma décis:Lon de "pu­
blier davantage de longs articles11• C'est c!œc faite dès ce nunéro avec 
un long texte de notre collaborateur Jean .�IDBR sur les OVNI camoufll:és. 
En espérant que notre travail vous apportera une fois encore satisfaction 
et en souhaitant retrouver l'année 79 avec nos anciens lecteurs, il me 
reste à vous souhaiter une bonne année 

Francis Schaefer 
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FRANC.G-ClliNE 

U . R . S . · S . 

CUBA 

URSS - FRANCE 

U • S • A • 

U • S • A • 

U • R • S • S • 

U • R • S • S • 

Réf./ Sources -

Le retard pris par le développement de la navette a 
amen& les USA d &tablir un nouveau calendrier de vol 
du SPACE SHUTTLE. Le prenier vol d'essai est mainte­
nant prévu le 28.09 .79 .  Dénomination: CS1. Le premier 
vol 09érationnel doit se dérouler, quant �l lui le 
27.02 . 1981. Dénomination : SS ?. En tout, <.'Vec les 6 
vols d'essais, 29 sont program;aés, le dernier de la 
série , S3 29, �tant prévu pour le 07.11. 1982 • • •  

Echec du satellite océanographique G..i:ASAT qui, mal­
gré toutes les tentatives, reste muet. 

Lo président CARTER relance la mise au point des com-
1)osa .. ts ( missile sol-sol LA,NCI: 1·1 7 o l!od.3 - obus d' 
artillerie de �00 m/m H '19 - fa�ric;:ttion de certaines 
pièces) de la bombe à neutrons. 

La France a signé un accord d� coopération spatiale 
avec la Chine Populaire. 

Les cosmonautes soviétiques Vl adimir KAVALBIWK et 
.Hexandre IVANTCI:I.!.i;NICOV viennent de battre le record 
de durée de séjour dans l'espace à bord de GALIOUT 6 .  
Le grand problème sera celui lie la réada'!_)tati.•n des 
deux homr:-:es à la gravi té terrestre. 

Un cosmonaute cubain volera dana l'espace en 1979 A. 
bord d'un vaisseau soviétique. 

Coopération spatiale : le sntel:ite scientifiqu e PRO­
GNOZ 7 a été lancé le 30.10. 78 à 8 h 23 (:,eure de 
Hoacou) par l'URSS. Il emporte des expériences fran­
çaises à ao� bord, notan@ent sur l'étude des rayonne­
ments corpuaculaires et élcctromagnéti�ues du so!cil. 

Lee sondes automatiques VOYAGEH 1 et 2 sont à respec­
tivement 709 et 669

-
mill ions de km de la Terr e . Elles 

doivent atteindre JUPITER le 05 .03. et 09.07. 1979 et 
passeront dans le voisinage de SATUHNE les 12.11.1980 
et 27.08. 1981 . 

Le satellite NilffiUD 7 a été lancé e.vec succès le 24. 
10. 1978, fusée DELTA, depuis VAHD.wNDEHG . :'on but : 
observation de la pollution de l' atnosphêre terrestre. 
Orbite quasi-polaire - 955 �ù d'altitude • 

L'URSS a lanc é - le 27 octobre dernier - deux satelli­
tes R·�nro 1 & RADIO 2 destinés aux radio-amateurs 
russes. C'est une premi�re en URSS. Rappelons que 
les USA ont, qu.:mt à eux, lancé 7 satellites pour 
radio-amateurs, dénommés OBC:î.R, dont le dernier èn 
date est OSCAR 7 (en novenbre 1974) • 

Le 24 octobre 1973, l'URSS a mis sur orbite le sa­
tell. i ce ll�TERCOSiiOS 18. Son but est d'étudier les 
tempêtes magnétiques. 

AGENCE TASf3 - USIS - NASA - l?RANCE PRES.SE -
AFP - U.SAF - BUREAU DE STRASBOURG -

Il 1111111111 111111 11111111 Il Il Il Il Il Il Il tl 11111111 Il Il tl Il 111111 Il Il Il tllllllltlllllllllllllllll Il Il tl Il Il Il 1111111111 Ill! Il li Il lill Il Ill tIl Il Il 
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BRETTNACH- 57- 8 DECEMBRE 1977 

Temps: ciel clair, très bonne visibilité, étoiles visibles. 
Témoin: Monsieur MERY Philippe de Creutzwald (57) 

L•a faits: 

�onsieur MERY se dirigeait vers Brettnach (57), en venant de Bouzonville. 
Avant de pénétrer dans le village de Brettnach, il avait remarqué, loin devant 
lui deux phares jaunes. Sa première pensée était un véhicule, puis ces phares 
l'intriguèrent un peu par leur positi on (Un peu à droite de la route et à 5• 
au-dessus du sol). A ce premier point d'observation, Monsieur Very se trouvait 
sur une route dont le plan est de 20 mètres au-dessus du village de Brettnach 
et à 250 mètres des premières maisons. En face de lui se dressait la colline 
de Tromborn, à environ 1,7 kms et dont la hauteur surplombe Brettnach de 91 ms. 
Ensuite le témoin pénétrait dans le village et perdait de �les "phares". 
Puis, après les dernières maisons, à lOO mètres d'une courbe que faisait la 
route, Monsieur Very devait con�tnter que les lueurs provenaient d'un objet 
sombre trinngulaire,équilatéral, qu'un troisième phare jaune était visible et 
que l'objet avait en son centre un gros phare rouge fixe. 
�·onsieur l!ery avait stoppé son véhicule, sans couper le contact, pour sortir et 
mieux observer l'objet; ce qui lui permit de 
constater qu'un certain relief était visible, 
mais indéfinissable, sous la masse sombre, 
à cause des ombres projetées par les phares 
jaunes placés à chaque son�et du triangle. 
Aucun bruit n'était perceptible, aucune anomalie 
d'ordre électrique (phares et moteur du véhicule ) 
ne s'était manifestée. L'objet se déplaçait len-
tement une des pointes du "trian,:rle" en avant. 
luis à environ 45-50• d'inclinaison au-dessu� du sol, l'objet commençait à dia­
parattre lentement, un peu comme s'il s'enfonçait d�ts du brouillardJ d'abord 
le phare. de t3te disparaissait, puis ceux dea eStés et ensuite le phare rouge. 
Le témoin pouvait cacher avec sa main, la surface de l'objet. Il estimait l'al­
titude de vol de l'appareil à 50 mètres au-dessus de lui. En réalité, d'après 
les courbes de niveau du terrain et les angles d'observation, l'objet devait se 
situer à environ 160 mètres du sol et devait a rocher les 30 mètres de lon • 

EBEBSVILLER· 57· 16 JANVIER 1978 
Témoins: Vonsieur TURCO et Monsieur M. 
Temps:ciel couvert,léger brouillard par endroit. 
Observation: Monsieur v, m'avait accompagné pour que je puisse lui montrer les 
différents points d'observation de la région que je me suis établi,,endroits 
bien adaptés pour l'accès en voiture. Après l'avoir conduit à Tromborn, 
Valmunster, puis freistroff (57), je le menais à Hobling. Là. je profitais de 
l'occasion pour lui montrer le lieu où un 
objet s'était posé en Octobre 1976 et dont 
le témoin avait été Monsieur Lucarell i. 
Après des explications sur le terrain, on 
regagnait la voiture. Au moment où je démar­
rais, une puissante lueur jaune-rouge apparue 
au-dessus de la for�t en face de nous,à I km 
environ.Cette lueur descendait,semblait-il, 
dans la for@t.Alors je faisais demi-tour en 
explicant à Monsieur M. qu'il y av�it quelqge chose dans le coin, qu'on devait 
se poster et patienter.Il était 21 55. A 22 20 exactement, sur Ebersviller, 
deux puissants projecteurs jaune-rouges s'allumèrent en plein ciel mais assez 
près du sol.Lea deux faisceaux de lumières,dirigé• vers le sol,éclairaient l' 
herbe que l'on distinguait très bien dans les jumelles.L'objet descendait en 
spirale lentement dans le sens inverse des aiguilles d'une montre en trois tours. 
L'objet se posa. en silence sur une colline à I km et éteignit ses phares. 
Il ne nous a pas été possible de nous en approcher malheureusement. 
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LES OVNI CAHOUFLES • • •  

li "'Il' " 11 1 t; 1 Il ft !11111 il Il Il " " " 1 Il 1 

Parmi les nombreux et bien �tranges aspects revltus par le phinomine 
O�II, l'un des plus cxtraordir.aires est relatif à ce que nous pouvons ap­
peler maintenant sans hésitation: l'art du leurre et du C.AHOlJ.ii'LAGE. 

Il y a quelques années, 9eut-être une dizaine, je n'aurais jamais o­
sé traiter un tel sujet, tant il est bourré d'épines! Certes, nous avons 
mes coll�gues et moi, une belle brochette de cas empilés dans un dossier 
ouvert depuis fort longte�ps, concernant des observations curieuses où le 
phén omine - par sa description - se rapproche de quelque chose de connu , 
mais où il y a autre chose qui empêche de le ranger définitivement dans 
la catégorie des objets volants IDBNTDi'IES. Disons d 1 emblée que ce genre 
d'observations ne touche, essentielleQent, que des objets dist ingués à 
basse altitude - rarement au sol - mais qu'il ne s' agit pas d'une règle 
absolue, plutôt d'une parti cularité, ayant trait à une manifestation dif­
férente du phénomène ; en fait, une anomalie dans une anoraalie! • • •  

C'cot ainE;i que l'on nous o. rapporté dco observations d1110VNI-Lune11, 
d' "OVNI-soleil", d1110VNI-nuage11 etc • • •  que tous les ufologues connaissent 
bien désormais. Par contre, moins connus sont les cas d'110VNI-APPAREIL-VO­
LANT11 parce qu'ils sont souvent sujets à caution • • • Il y a nême eu, en A­
mérique du Sud, un remarquable cas d 1 110ViH-,·Iagon de chemin de fer" ! • • •  

En ce qui concerne l'imitation d'objets manufacturés, le phénomène 
semble G 1 être adapté en fonction ,-'e la technologie dé veloppée à 11 époque 
c oncernée. Par exemple,la 11vague" d'observations étranges faite aux U.S.A 
vers la fin de 1896 et le début de 1Ü97, ne porte que sur des engins res­
semblant à des aérostats oOr, en cette fin de 19 èr,1e siivle, il y avait ef­
fectivement des dirigeables qui circulaient aux Etats-Unis, mais volant 
rarement de nuit, alors que toutes les observations anormales qui furent 
faites - ou presque - se firent dans l' obscurité, les nengins" étant, en 
général, repérés par des feux de position bizarres, non con formes avec les 
normes de la navigë;tl;ion afrienne en vigueur �'- l'époque. Le.s éléments le s 
plus curieux furent los vitesoes constatées ct la vivacité des manoeuvres 
effectuées, manoeuvres incompatibles avec les possibilités des vrais aé­
rostats qui étaient en service à cc moment-là! 

En 1 909, l'Angleterre, l'Irlande, la Nouvelle-Zélande, l'Australie , 
et nême l'Indochine enregistrèrent une vague éton�1ante de dirigeables in­
solites.Au cours de l'année 193J, dG nombreux pays du N0rd de l'burope si­
gnalèrent de bien étranges "avions" aux performances 11imposcibles11 pour 11 
époque. Après la deuxiime guerre mondiale, le phénomène s'adaptera tou­
jours à la situation en fonction du niveau de nos réalisations aériennes, 
puis spatiales (moins). riais il n'y aura plus, du uoins apparemment, de 
"vagues" d10VHI "canouflés11, hormis le fait qu'on peut tÇ>ujours inaginer 
que le caL1ouflage a�rant joué parfai toment son rôle, les "vagues" éventuel-
les soient passées inaperçues. Notons toutefois que jusqu'ici tous les 
OVNI-camouflés gui ont pu être observés ont toujours péché par leur imper­
fection; l'imitation n'a jamais été totale dans ces cas-là, l'ob jet lais­
sant apparaître de nombreux 11défauts0 qui sont, en général , des "manques" 
par rapport à l ' ob jet imité, rnais aussi, parfois, des détails supplémen -
taires n'existant pas sur l 1 1'original11! 

Dans ce court panorama sur les OVNI-Cl\.liOU::!'LES, plutôt que de repren­
dre des cas très connus déjà cités ailleurs par nos confrères, j'ai choisi 
de ne citer pratiquement que des observations non divulguées en �rope • 

Ces exemples ont fait l'objet d'enquêtes par des groupements privés étran­
sers réputés sirieux; mais il est bien &vident qu'il m'ost impossible de 
garantir à 100% leur authenticité , surtout que certains d'entres eux pré­
sentent un caractère "science-fiction" qui n'est, au fond, peut-être qu' 
une apparence trompeuse • • •  

Dans leo pages suivantes , nous alJ_ons donc nous pencher successivement 
sur des cas d' 110VNI-CARGO-VOLANTS11, des "OVNI-HELICOPTERES", des '10VNI -
AVIONS11, des 110VHI-BALLONS11 • • •  
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DES OVNI-CARGO;.:;-VOLAI,�TS 
Le 1Ü j "ânvfër-n-71-;pJ;é"r. du Lnc LESOURSVILLE (Ohio), à quelques ruiles de 
HIDDLETO\fli, des occu�)ants d'un caravaning prévinrent la radio locale qu t un 
grand ap)areil aérien tournait au-desnuo de leurn têtes Œepuis déjà 3/4 d' 
heurel Le bruit du moteur 6tait très fort et l'on pouvait voir des lunières 
qui clignotaient; l'altitude de l'ensin fut esti�:1ée <.!env. 300 mètres. L' 
Arnée de l'Air, l'aéroport de ?iiDDLETOt./N ainsi que la police furent aler -
tés. La station de radio locale IJPFB précioa plus tard que 11 1\ir Force a -
vait bien envoyé un avion en roconnaisaanco sur les lieux, uais que le"con­
tact"n' avait pu se faire. I 'aéroport de 1iiDDLET01·m fit savoir qu'il s 1 agis-

ait probablewent d'un appareil en ;>anne de radio. Un neubre de la Défense 
Ci vile t�léphona à P. RO!llù(, ufolocue et rédacteur en chef de 110hio UFO Re­
porter", et lui dit qu'il était enalerte rouge, njoutant qu'il y avait une 
liaison perr.1anente avec ',/RIGHT PAT'.'GRSON (Dase aérienne US où furent grou­
groupées la plupart des comrdsoions ù' enquêtes snr les OVNI. \[,J:GHT-PATTRR­
SON semble poursuivre ces ac ti vi tés ruv.lgré les démentis catégori{1ues ••• ) 
D. ROJ'ut\11, avec quelques aL1is 1 partit en voiture pour le Lac L:&�OUR.'iVILL;� • 
Alors qu'ils parvenaient i destination, ils purent effective�ent distin ­
guer un grand aéroplane tournant lente�ent � ooinn de 300 n d'altitude ••• 
Une fois sortis de leur véhicule, ils purent contempler l'appareil sur 
lequel se découpaient plusieurs lu8ières rouges �clatantes. Chose curieuse: 
ils ne perçurent aucun bruit à cet instant-là. Autre dftail, encore Jlus 
curieux: l'objet, dans sa ronde, était constam .. ent inclin& à ••• 45° 1 ••• 
Puis nurvint un très petit �vion - :art bruyant - qui oe mit, à son tour , 

à tourner au-dessus du caravaning. Il &uettait une lurlière blanche qui aug­
nentait d'intensité lorsqu'il se rapprochait du plus gros engin. r.es deux 
ap�areils tournèrent ainsi pendant ua certain tenps, non précisé, puis le 
plus gros partit vers le � .E. Le p�us petit fit encore un ou deux tours sup­
�Jlénentaires et fila ensui te vers le H .U-E" 

Un raenère de la Police de 1' 1\ir prétendit que le grand appareil était 
un 11C .119 CARGO VOI.u'\IIT11• Le lendeDain, un ha bi tant de la périphérie sud de 
HIDDLETOIIN déclara avoir vu un curieux hélicoptère qui vrombicoait juste a­
vant l'arrivée du "cargo-volant". Une voisine de ce ténoin affirma avoir en­
tendu, aux informations d.: la radio, que ce 11cargo-vol?.nt11 était ap:)aru nu­
dessus d' au·i;res villes et avait tourn& de la filêoe !.lanière tout en refusant 
d'atterrir sur les aéroports locaux ••• 

Le carabtère singulier Ae cette observation n'apparaîtra pas forcéQent 
de façon &vidcnte à un lecteur non averti q�i a parfaitenent le droit de ne 
voir là qu'une évolution banale, quoique inhabituelle, d'engins de type 
classique, u1ayant rien� voi� avec les OViii. C'était égaleuent ce que je 
pensais jusqu 1 à ce que j 1 ap';.)renne - réccrJwent - que iir. John KE}�L, ufologue 
américain très connu, avait e�qulté, bien avant cette affaire, sur d'autres 
cas de 11cargos-volants11-fantôr11es et s'était trouvé face t>. un véritable nur 
de mystères sur lequel il butait. Voici cc qu'écrivait John K1ZL, en 1969, 
dans un magazine U.S.: 
"J'ai visité une vingtaine d 1 états po:.1r enc:uêter sur des o1servations et 
tlinteiroger des ténoins; ceux-ci, la plupart du tenps, étaient disGéminés 
"dans des zones éloignées cles t rrains d'aviation. Prvoque tous m'ont dé­
"crit des engins de type "cargo-volant" évoluant pratiquement toujours à 
"très basse altitude et effectuany parfois des manoeuvres com�liquées ••• 
"Pendant pas nal d..: temps, j 1 ai pensé que 1' Air Force avait envoyé c�es a­
"vions pour effectuer des photographies aér:i.ennes. J:ais, finalement, comme 
"les preuves filru).qunient, j 1 <li écarté cette hypothèse au profit d'une autre 
"à priori "impossible" et qui serait celle-ci: des engins ressemblant à 
"des C 119 auraient été déployés en "vague", chaque unité ayant son sec­
"teur; mais ces appareils • • •  NE FERt\IENT P'\.'·i PARTIE DU POTEETIEL DE L'An­
"UEE DE L'AIR lülETIICAJNE !11 (fin de citation.) 

Je laisserai à J. KEEL l'entière responsabilité de cette théorie • 

11 noter que j'ai traduit sa pennée en employant involontairenmt le condi­
tïonnel, ce qui n'était pas le cas dans oon texte original! Pour rna part, 
je partagerai l'avis du CFRU et resterai our une attitude faite de pruden­
ce: notons et attendons la suite( 
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DEn O��I-H�LICOPTERES 
--- -rê�t.'OÛt 1975, vers ;::i!lUi t, plunieurs policiers du comté de Ial1-
BALL (hi::rm.'\.SKA), sui tc .J. u:1 apl.Jel concernant le nurvol è..u secteur pc.r 
un 6trange appareil volant à tr�s bosse altitude, sc rendirent sur les 
lieux de l'incidcnt.Pcndant 5 heures, cc fut un véritable chasaé-croisé 
pour tenter de suivre le mystérieu� ap�areil qui ressemblait à un héli­
coptère. L' cnsin ne put être vr�ilJent arproch& (la dist�nce la ::>lus pe­
tite étant d'env. 800 m);n un moment donné, le "fugitif" survola un dé­
-pôt de rïissiles du J·�ratégic .t.ir Com1and • • •  La ?oursui te sc termin'l à 
10 miles de BUSHNELL (tlb'BRA.:lKA) où 11 enr;in fut perdu de vue alors cu' il 
se dirigeait vers le COLOIV.DO. r;otons qua cet 110VNI" (d..,n::; le sens -le 
plus strict du terne) fut suivi un manent par la base de l'tiR FORCE de 
CH:cyENilE - sur ses écrans-radars - �lors ou1il évoluait sur la liLïite 
des deux états \,/YOHUrG & NF.BRABIL� à une nlt:i.tude située entre 100 et 150 
J?_�e_ds (soit: entre 30 et 1}5 r.J!). 

··- · · · --- · · · -

La prel;lière affaire d'étranges hélicoptères re ilonte à 1966, au 11 
octobre tr s e·�acter·en t, à 'JAI;.•v:UE R�:;.:;RVOIR (H.GH-JER.S ::::Y) où le serr;ent 
Den THOHPSON, de 1..: police de POiiP.rON LAKJ-;;s, fit une double observation. 
Tout d 1 abord, il fut confronté ù un phénomtne OVIH de type "clansique" : 
une boule de lumière faisant une "d.;nonstration 1 de haute voltige dans le 
ciel: démarrages fülsurants, arrêts brusques er. pleine vitosGe, virages 
à angle droit etc • • •  Bnsuite, l' ob jet non identifié s'éloigna et IJ. THOI-:P­
BOI' vit alor s  sur3ir 7 IŒLICOPI'ERBS et 10 à 12 JETS. Quoi d 1 nnormal duns 
cette seconde observation, ne direz-vous?Ap::>aremr,Jent rien! liais quand 
vous saurez que ce policier, en 40 années de présence ù��s la région, n' 
a vu autant d':télicoptères .-u•en cc seul jour- d'une part - et ouc - d 1  
autre part - tous ce/J nppareils ne furent j-unois IDT=:ITTIFIE.::, vous com -
prendrez qu'il est normal de se poser des ouestions • • •  

Detty HILL (épouse de feu D-:\rney), célèbre 11contactée 11, est devenue 
depuis 1,. i:JOrt de so�1 1.1.1.ri :me ufologue de bon1e réputation. Voici deux 
observations qu'elle rapporte , dont la première lR concerne dir�cteuent: 

Dans la nuit du G décembre 1975, alors au'�llo regagnait oon domi­
cile au volant de sa voiture, Bet i..y se rendit cortpte qu'elle était sui­
vie par "deux rangées d'étranges luuières" , prosre::;nant dans le ciel à 
bacse el ti tude. La iifor:lation" luwineuse consistait en 1, lurJières rou­
ges à droite et en 4 lunièrGs vertes sur ln gauche, le tout formant un 
11V11• Un peu plus tard, Letty dut changer de voie et cette r.1anoeuvre lui 
permit de constater que �on suiveur 6tait un hblicoptère. Il évoluait 
vraiuent très b�� et survoln la voit re jusqu'au domicile de ln conduc­
trice; pen dant eue letty renisait son véhicule dons le garage, le curieux 
appareil reEJta en sustentation au- ossus de la 1:1aison puia, quelc;:ucs ins­
tants plus tard, disparut à trèo grande vitesse. 

Detty HILL, en ce qui cor..ccrne le 2ème ca::; qu'elle rapporte, a résu­
mé 11 affaire co 'me suit: le 20 février 1976, une fert:lière signala une 
intense activité d'étranges appareils �ériens au-dessus de ses terres • • •  

.. �lle fit notamr.1ent 1' observ,tion cle 2 engins qu 1 elle décrit comr:!e des 
hélicopt�res, Vl LAHT COTJ.:: }\ GOT�, sur le. route nationale pansant à 
proximité de chez elle. Voici un extrait particulièrenent saisissant de 
sa d�clar<!tion · 110n aurait dit oue 1' un ravi taillait 1' au 'cre en carl.:>u­
rant, en plein vol, ca.r je pouvais voir quelque choGe les reliant l'un 
.3. 11 autre !  11 Précisons qu'une ter· pêtc de neige ::;évis:;ai t sur le secteur 
au mor1ent d0 cette observf'.tion, ce aui éco.rte défini ti veoent la présence 
de véritables hélicoptères. Ajoutons quo leG hélicoptères, JJJêr.Je les J?lUG 
sophistiquée ne Gont pas équip�s pour c ravitail er on cot•rs de vol, 
et que des cas d 1 0Vl1I plü.s classiques, reliés entre eux par une 11barre11 
lumineuse ou une zeno trouble - do1c indéfinissa�le - ont ét� sisnalés 
uêï:Je en France . (La ferr.1ière ci tfe par J3. HILL ust den env. de �-JELLS/USA). 

Selon ,.nn ;)RUFFEL, ui coll.Rborc :.t! gr.:md groupe. U. q. "l·JUFOH" "!r. 
et f.lne C • • •  de �J;UJUiiGf. (C./\JJDï'ORiUE), ?t 15 niles de LO.'J !Jml�LELi, firent l' 
observation sui vante: le 3 septer1l:Jre 1975, ers ?.0 Ii, I:mc c • • •  entenèit 
le bruit distinct d'un hélicoptère pas�ru1t au-dessus d� canyon voisi� • 

Croynnt ru' il s 1 ngü;sai t d'un ., •)pareil des snpeurs-1onpicrs, elle saisit 
une paire de ju,Jellcs ct sortit dans sa cour où sa soeur, en •1isi te, la 
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rejoisnit. Les deux fenneo purent suivre l'évolution de l'engin qui se 
trouvait � env. 750 rn d'altitude, hauteur trop ilcvée pour une patrouil­
le de pol'ïlpiers, sc dit l·lme C • • •  Avec s�s jur.1elles, elle put distinguer, 
un nomcnt plus tard, au-dessus do l'h;lico�tire, un o�jet circulaire et 
brill<:\Ll!Jent illuminé de lur.lièrcs d1: différentes couleurs. Le so&uet &­
te.it d'un beau bleu-vert; la partie centrale blanc'�e; la bas rutilait d' 
une lueur rcuge. L'objet circulaire r�sta io·•obile d��s le ciel, au ­
dessus de l 1 ::élico:ptère qui faisc.i t du 11sur-place·:, cor11.Je s 1 il le 11cou­
Vüi t11 ou l 1 nexaEli:1ai t". 'l'out i:. coup 1 11 objet rond sembla cLanger de for­
mo: de rond, il devint losange, puis sc trünsforoü on une sorte de che­
vron, pour finalenent ._'ovenir uno;; 11soucouy,>o cl':lssique11• L'engin sc uit 
alors 5. ef:Lectuer toutes sortes de :1eo.noeuvr s en zig-zag. C'uolques ni­
nutes plus tard, l' "hélicoptère" partit carl• c un trait, r:-our être reo­
:.ylacé il:l· ·édiatenent par • • • DL'U:� .... uTrms H�Lrcopr.r-sRC.'3! il.. 11 aide de ses ju­
nelles 1 LrJe C • • •  put voir d 1 'tranges éclairs rouges venant des cabines. 
C0 spectacle dura on gros 3 heures, puis l'O�li s'éloigna vers l'ouest, 
suivi d'un h&licoptère •• Plus tard dans la nuit, les ténoins renarquè­
rent d'étrangos rougeurs sur leur visase et ép;•ouvèrcnt de curieuses dou­
leurs aux yeux conr.1o s'ils avaient été brûlés! Ces affections durèrent 
toute la nuit et la matinée du lendowain avant de �1cstooper • • •  

Le groupe 1îUF01J ( rcr:1arquable.:ent structuré) .fit \.�:le enquête serr6e 
pour déteruiner si d\..s appareils privés ou oîficiels avaie:1t évolué dans 
un cercle de 30 ir.iles nutour du point présumé de l'observation. f�ucun 
hélicoptère ne fut siGnalé er cc lieux \ cette date et à cette �.eure. 

Voici à présent la relation d 1 un cas que j'ai \ési té à. 111et·:;re dans 
un article :1récédent. (Voir l' 11AUTI!J� J10I:D'811 N°21.) :Jon caractère "fiction" 
�•avait incité à l'écarter , mais aujourd'hui, conpte tenu de ce qui vient 
d'8tre narré, je crois qu'il peut être divvlgué dans le cadre de cet ar­
ticle. Je tien:.> cc:)endant à éme·ctrc den réserves qttant 2. .son aut· entici té 
r.1algré le fait qu'il ait été porté l la connaissa..l'l.ce du �ublic par la 
publication 11PUTISUrl.'" dans son nu '1éro d 1 hi ver 1976, éditée par le groupe 
S.I.T.U. : 

11De no:.;brcux shérifs de cootés où sc sont produi tc des I:iutilations 
de bétail, ont enregistré des déclarations de pernon!.es f"isant état d 1 
observations d'0V1H appelés 11IIELICOPT:.m:s.3 .i.WIRS".ilr. :artin ';/OIF, éditeur 
de 11PUR.SUIT", prétend qu (il a :pu obtenir une photo do co q1li est as .ocié 
è.. ce genre d 1 engin. :..>eloi. le photoGraphe, 11 appareil tournait sur lui -
nêuc au r.10rnent où fut pris le cliché. Ur:. shérif du COLORtJ)O araconté � 
Hr. \:/OLF qu'une !1Uit (pondant une période de ::JUtilations), tandis C'U'il 
faisait le guet dans sa voiture et qu'un de ües adjoints �vait pris l' 
air dans un petit aéroplane pour survoler la zone co�ccrnée, il reçut un 
a�r-el téléphonique de l'AITI �ORC�, lui indiquant qu'il y avait un héli­
coptère qui surplotlbait de 15 n l'avion de son subordO'!:-é! Pendant deux 
heures 1 1' OVl'ii-HELICOPT.:�RE qui 1 paraît-il, put être parfai ter:1ent suivi 
au radar, fit diverses DD.lloeuvres par rapport au petit aéro�lane le pla­
çant tantôt devant, tantôt del�rière 1 tantôt dessus, tantôt dessous! r!i 
le shérif au sol1 ni l'adjoint et le pilote dans l'avion ne purent aper­
cevoir un seul ins cant cet étrange appareil! A bot�t de carburant, l 1 aéro­
plane dut rentrer et les deux policiers - compl�te�ent écoeuris - inter­
ronpire:J.t leur ncha,.;se aux );JUtilateurE:ï11 (2). Vous aurez conpris pourquoi 
j'ai hésité à intégrer cc c:-s dans 1'1011 article antérieur! 

J c terninerai ce c�api tre consn.cré aux OVHI-h.:ZLICOPT1�Rr::r> en citent 
un condensé d 1 a:..�ticle de journal publié par LDLH (Il 01G8) et qui est un 
digest d'une inforülation publiée da:1s la "Tribune du ProGrès" du /�. 7. 77: 
" A DOLCOUR'l', pris do TOUL, un paysan, vo:r nt ses vac:1es détaler en beu­
glant :. l 1 autre bout de la prairie, aperçut soudainer.1ent un IUliCOPTI:P.E 
qui se posait our le sol. De cet engin nortit un couple dans le plus sim­
ple a:_Jpareil (sie )qui fit qL�elques pas et re, on ta dana l'engin. Le paJsan 
croit avoir vu un OVNii 11 Cet ·èe cou:)uro de presse ( c;ue j 1 avais jus _u' ici 
associée à un canular) va probabler:ient prendre une toute autre diiJension 
cor.1pte tenu de ce qui ser.1ble se paorer aux I�tats-Unic ! ... 

T2J -�:fiinâl-eauséT -cfans--'ïcfa2li"t-e--Te ïe grapb.-·ï · 
CO .ORADO-SPRlliGS/ du 24 avril 1977 
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DBS OVHI-:.VIŒ;S 
-- - - �corÛenccrai cc chapitre par u::1 cas très a'1.cien , pas forcénent é­

vident , ··:ain qui figure dans la liate du PHOJ;�CT B:Ju� BOOK ( cor:.mission 
créée de toutes pi� cc.:; par l '  :\ IR FORe;; pour 11prouver" au public , ue les 
0�1! n ' existaient pas ) .  

L l aff.:üre s ' est puscée l e  20 \•ril 1 952 , entre ">1 :1 1 5 et 22 h 40 .  
Un enseic;ne de l '  AERŒ'li�V:.L!!: et son époune , ai!lsi C!l!e ..,üu::>ieurs au•.;res aU·· 
totJobi listes rerardaient un fil1.1 dcns un cinéna de :1:ein nir . Jiu cours 
de la �ro j cction , leur attention fut attir�c par U3 �roupe d ' objets 0ui 
survolaient le o e cteur. Il y avvit 20 groupes d ' ot j eto de 2 � 9 unit&s 
c::acun ! Cette véritable ar:.�ada du ciel volait en lig·'e droit e ,  sauf c;uel­
ques-uns des ap::_Jareils qui accot:.plissa ·. el1t des uanoeuvres identiques à 
celles ou ' auraient pu faire des avions de ty:Je classi�u e .  les "objets" 
étaient da ferue conventi onnelle ,  c ' est-à-dire de la forl:IC d'  m�. avion n���r­
nal . l:ais cc qui rendait le spectacle insolite était le f,it que chaque 
ap ·areil �Joss édai t ure 11aura11 rouge qui 1 1 e.1vcloppai t conp-.ètenent ! De 
plus , cl.aque engin rutilait fortement rwlgré le fait que le c i el était to­
tale 1cnt bouc�6 par une 6paiaac cou che de nuacns_ Or , UL avion convention­
nel ne présente aucune de ces caractéristiques • • •  

i1.u début du printeops de 1 963,  deux étudiants texans , Garry �iA�Wl!.'Y 
et i?ichard ZïiU�IER, roulaient nur la route netiont-lc II, 5 n:iles ,'. 1 1  ost 
de co:; BRCI: ( TEXAS ) ,  C',!ttand soudain ils aperçurent - venant ô. leur rencon­
tre - un ap�areil volant ; tr�s b � ·. ;e altitude et ress eoblant � un bom­
bardier D.29. i iais nes ailes étaient plus courtes et p:..us épainnes. De 
plus , il n ' y  avait ni c o ckpi t ,  �i hu�l ots , ni h&li ces • • •  Un comble : l ' ap­
pareil était TOTa.r..:;:;:;:.sw.r d!LJ.::IW I'�UX ! L ' étrange o') j e t passa au-desr;us des 
t émoins � basnc altitude et â une vitesse rclativcncnt lente . Ca couleur 
était vagu e : e:q.tre le crisâGre et Je brünatre . Il ouivait ULe direc"tion 
ES'.L' -OUE,3T lorsqu 1 il fut aperçu la premiere fois , fit pratiqu ei1ont demi -
tour et se Dit J. suivre un trajet prcsouc purall ' le ti. celui des témoins. 
Aucune marque extérieure ne fut reoarquée par los témoins qui :'urent o', .. 
scrvcr 1 '  engin sous tous les an�l � o . ftunun signe , aucun mat ri cul e .  L' al­
titude du '1ystérieux obj et volant a été estinSe ù 60 ou 90 m�tres f 

Ufologiquement parlant , il n 1 y a rien -' ' extravagant dans cet·�e o' .ser­
vati n. :i?sychologiqucdent noll plus. La règle générale en 1:1atière de psy­
chologie des t&moins est cel:e - c i :  lorsqu ' il s ' agit d ' un canular ( de l ' ob­
scrv��eur) il y a U3e profusi0n de d;tails , ce qui n ' ost pas le cas i c i .  
Une mauvaise interprétation ost à écarter ( absen ce de bruit , d e  signes 
distinctifs etc • • •  ) (�uant .\ une !.llague montée à pnrti r d 1 un ballon rna -
quill é ,  les changements succes.:;ifo de directions éli:' i:!'lent ce ,_tc pos::3i­
bili t é .  C r est â mon avis un cas acceptable , a premi�re vue . 

Je vais ·1aintenart citer deux affaires que l ' on peut quali fier d '  
énorm es . ïellement énormes que j ' ai hésité avant d e  vous l _ s  souoettre . 
Hais , I!l : .  sUri'HETILY et .i!' ID:-�L:CR , oui les rapportent dann 11UFO RZPORT Vol . 5  
H05 1 les tiennent d e  1 1 c:.NAD I.'.L UFO lEFORT:: Vo l .  2 ,  1 ° 8 ,  u •• e publication 
ufologique asnez bien cotée dans notre c�écialité. Voici donc ces deux 
cas vraiCJent 11spéciaux" et qui , c ' i ls sont ..,uthentklues , n ' en font peut­
ê t re qu ' un .  

Dans l a  nuit d u  5 oct o1ne 1 973 ,:3ernie HIDL:cTT 1 e n  COLliJaGn i e  cle 2 
j eunes genE; 1 John et \lally EYGP ... ':lJ , f.�rent ure singtü i.:.re o�servation près 
d e  V.\FCOUV'ER , â KEATS ISLAHD , e;,1 Colomb i e  Britann i qu e .  J'.lors qu ' ils 
contemplaient un phénomène pouvant e1 t rer dans la catégorie des ''boules 
de lumières" mobi les , ils furent survolés par un apr>areil qui cem'.:lloit 
posnéder toutes les cara ctéristiques de 11  avion . Cet "aéroplane" ef..,.ec·cua 
quelque�> manoeuvres au-dessus des .3 t ér1 oins puis fila danc la direction 
d 1 ot'· il était venu. C • est alorn qu 1 il se pas. ·a qu elque choDe d 1 :i ncroya­
ble : alors qu ' i l r:; 1 éloignait , 1 1  avion !3 '  ARt·�'T,� :!ET Di PE:I:·r CI'SL. JJc 
bruit du mot eur , c omr.1e pour confirmer le fuit , CE<; SI\ 1) ' l!..'TU.S P::!:RCU PAR L.-;.::; 
TE:;OnTS ! Ces feux de position n 1 �tei3nirent et fure!lt reiJp1 acés par u:' e 
ligne de 6 lumières rouges '.;.orizontales. L '  QT,JT::T R83TA STN.L'IOtE�AIRE PEi!­
DAirT PLUS IEURD HINUTES , puis di:parut hors de la vue C.: c s  observateurs • • •  

La même nu it , à 80 km de lâ , cur l ' Il e  de v:.!''COUV-.... R, des r-1enbres de 
la tribu indienne QU.\I1ICHAH virent à :.. culemcnt quelque::; centaines de mè-
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tres de distance , un curieux o b j et volnnt très bas dans le ciel . L '  un 
des t{moins fit la description suivante : "  Il y avait 3 lumières rouges 
rotati ves sur le dc��us et , autour de aa part i e  centrale , dca luoièrea 
clig�otantes tournant dans le sens contraire . Tout à fait au so�r.1 et il 
y avait une lûmière rouge éb• ou ssante .  Aucun ·Jruit n ' a  &té entendu • • •  
C ' était quelque cl1ose que nous rr 1 avion.s encore j- �aais vu E>.uparavant . A 
un moment donn é ,  un faisceau de lumière blanche a j ailli du bas de l ' ob­
j e t , comne celui d ' un pro j e cteur ; il sc déplaça sur la rivi�re , comme 
si quelqu 1 u!l dans 1 '  o b j et c:1erchai t quelque chose. l.algré le fait que 
nous étions effrayés , nous avons pu voir que l ' ob j e t  avait la for ·u e  d '  
un disque, bieu �u ' i l ne garda pas longtemps cet nspect ! Vous allez peut­
ê·cre penser que je "déraill e " ,  mais ceux qui étaient avec moi cette 
nuit-là vous diront la raême chose: L '  ..;;ï., Gnl s:.: TP..ANSFORHA l!:i:I • • •  AVION 1 
Il se mit à vro�bir comôe u �vion et � avoir son apparence! S e s  lumiê­
res , toutefois , s ' éteignirent , sauf l ' unicue lumière rouge intense. Il 
passa droit devant nous et di sparut derrière un rideau d ' arbres. L' ob­
servation dura 15 minutes � 1 1 

Cette affaire - qui parait incroyab le - a pourtant fait l ' ob j e t d 1  
une enquête tout à fait sérieuse d e  la part d e  nos confrûres de 11CJUJA­
D IAN UFO R.J:PORT11 • -:-a1e cn._re d ' a:.lleurs dans le cadre de la vae;ue d ' OV­
n i  de fin "' 973 qui sévit au sud du CAJ:ADA et au nord des 1-irf'TS .U."IS . 
(A l ' Ile VAi!COUVE11, 1 1  engin faisait 25 rn de diamètre ) . Il est dur d 1 
admettre cc cas et il faudra ?eut-être att eLdre d ' autres cas avant 
d e  formuler un avis définitif • • •  

La sérieuse revue ufologique belge " HIFOm�s p;,ç�n , dana son numéro 
1 sorti en 1 972, signale , c_u 1 en septem'1re 1 96 9 ,  3 observati ons d 1 avions 
bi zarres , en forme è ' aile delt�, furent f�iteo dans le secteur de ZEL­

LU�, en BBLGI;:_u:� .  Un témoin ;;rès crédible remarqua 2 ;'ailes delta" qui 
firent du "sur-:Jlacc11 eil plein ciel ! L ' une disparut comme on éteint une 
lumière , constatation également faite par un autre t0liloin , lors d ' une 
autre ohs�rvation. Je signale - à titre de curiosité - que , sur ie cro­
quis reconst ituant les faits , les deux "ailes delta" resa enhlent forte­
ment à 2 "COECORDE" , avion qui n ' existait c:uc Gur les pl.ms à l ' époque 
(ou était en construction) • • •  

Il y a encore cl 1 autres caa d 1 0Vlii-AVIŒT3 , mair, il sarait faGtidi­
eux de les :11.1m érer tous ici et ils risqueraient d 1 alourdir ur, texte 
d é j à  très chargé . 

DŒ OVNI-BALLON.S 
---Ti yacu-de très nombreux cas d 1 0VN I-B.ALLONS , curtout er. 1 Ü97 aux 
Etats -Unis , en 1 909, en Angleterre ai�si qu ' en Nouvelle-Z élande , en Al:s­
tralie ct r1êue en Indochine. 'l'ou jours en 1 909, le pays de Galles et 1 1  
Irlande enreeistrèrent quelques cas ; j ' aurai pout-être l ' o ccasion de 
� raitcr ce su jet dans ùn prochain articlcv • •  De nos jours , ce cas sont 
très rD res , �uisque le phénomène Sill-IDLE n ' adapter ,-.._ lt::. t e chnologie du 
mouent ct que lee dirigcablec appartie.meilt è-. une É:,..,oque rév cüue .  

J 1  él i  pourtant un céls tout .1. f'i'lit rcmarc:uabl e  ù vous propos er , 111ais 
avant do passer d sa relat ion , j e  tiens â faire uno petite mise au point . 
De nonbreux ufologucs contestent les vagues de 1 897 ct de 1 909 et attri­
buent les observations qui s ' y  rapportent à des dirigeables circulant à 
cos é·"ooues ou à des canulars . Je s ic;nale toutefois , qu ' en Ilouvellc -
Zélande , en 1 909, il n 1 y avait AUClHT DIRIG�ABIJ.� . L ' enquête de r:r. Tony 
BRUNT , publiée dans )GENOLOG N ° 1 00 & 1 01 , une des meilleures revues ufo­
logiqucs néo-z�landaises , le précise do façon cat6goriqu e .  De plu s ,  i�. 
fli chel DOUGAIID , (SOBEPS ) ,  dans un article tout à fqi t imp<:'.rtial pub lié 
dans 11 Ilfi'Ol1::.SPACE11 N ° 1 3 ,  met cr: évidenc-e plu i eurs acpccts d� ces bal­
lons-OV�II de 1 909, identiques à coux de certains OVï!I observés de nos 
j ours . 

C c c i  dit , voici un cas absolument extraordinaire cl !'OVH I-DALLON , ou 
plutôt d '  OVFI-ballon publici taire pour ê ;:re plus précis • • •  Je vous avoue 
franchement que si la personnalité du témoin unique dü cette af::'aire n 1  
était pao c o  qu ' elle est , � e  � • auraio janais os6 la prêscnter ici e t  
j e  compr..:,nds la r6ti ccnce du CF:RU dans l e  contexte ù c s  camouflages • • •  
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Hr . P<:!.ul HILL, l ' nuteur de cette observation a terniné , il y a quelques 
années , une brillante carrière d 1 in€;énieur en chef au Centre de Recher­
ches LANGLEY qui travaille pour le compte de la HA3A , et avait , aupara­
vant , fait ses classes de chcr�heur dans diff&ronts laboratoires affec­
t és ù l ' aviation civile ct nilitairo des USA .  C ' est dire ni le témoin 
paraît crédible , d ' autant plus qu ' il a offert ses services au srot.pe 
APTIO , un des plus importants or :"nisoos pri v6s sur la rec1�erche ufolo -
giquc dus UGA . C ' est d ' ailleurs par le biais du son bulletin mensuel 1 2  
du 25 ême Vol .  quo j ' ai appris les d6tnils C 0  cet e af.aire. Voici c e  
que raconte 1�. HILL: 

"C ' était en 1 96 2 ,  à HAMPTO! , en VIRGI.tHI: , ,  par un après-midi part i ­
culièrement oraeeux (la date exacte n ' est pas 'récisév ) .  Il était envi­
ron 16 h et j ' étais pa�. ager � bord d ' une voiture �ue conduisait un de 
mes a�Liis . Nous roulions sur Chesapeake Ave::1ue en direction d ... la baie 
du même nom qui sc trouvait on face de ·1ous , la rade d' IIAHPTON étant un 
peu plus au sud. La pl�ie avait cca o � ,  le ciel commençait à s e  désager 
mais en face , sur la baie d� CHESAPEMCE , on pouvait voir une énor�e cou­

me de nuages noirs . Iourtant , sous cette oaase chargée d ' orage , l ' air é -
tait clair et li�pide. !l ou s  é t i ons presque arrivés à l ' intersection d e  
la Balle Avenu e ,  lorsqu ' en j e tan t un coup d ' oeil en arrière , vers la par­
tie sud d0 la bai e ,  j 1 ùi tout de suite upcrç� une wortc de fuselage re­
plet , gris aluminium , aussi gros qu ' un petit CQrgo, �ais �ui ressemblait 
plutôt à un dirigeable . Il progressait à peu près sur un :.ra j et parallè­
l e  -1. Chesapeake Avenue et au chenal ctvs navires . Il alJai t dans le nên1e 
sens que nous et )araissait se déplacer � une vitesse légère�cnt supé -
rieurc à 1 00 mile::; à l ' heure ( 1 60 km/h , c e  qui ost déjà anormal . )  ,'Jon 
altitude était d ' env. 300 n ;  à un moment donné , alors qu ' il sc trouvait 
à env. 2 miles derrière nous , j ' ai pu le voir presque de face et j ' ai pu 
nettement distinguer sa section ronde. J ' ai tout de sui t e  été intrigué 
parce o u e  c e  type de dirigeable (par la grosseur ) a disparu de la région 
depuis belle luret t e .  Le dernier , t.. ua connais r::a.11 c e ,  a�ra:1.t été celui de 
mes propres employeurs , qui avait 6té d6truit dans un accident au ool , 
il y a quelques ann é e s . Je l ' ai donc constamment gardé dans mon "co�li-
1Jlateur11 . Comme il allait pJus vite que nou s ,  et qu ' il nous rattrapait , 
j e  pouvais l e  voir de plus en plus distinctement . A un :,1Q!Jlent donné , j e  
mc suis rendu compte - non sans surprise - cu' il � ' avait pas d ' ailerons 
stabilisateurs , ni d 1 ct:1pennage de queu e !  ..:ia partie arrière était 0::1 ef­
fet idcnti(lue à sa partie avant ! J ' ai signalé cette anomalie à non chauf­
feur qui a pu , d ' un coup d ' oeil rapide on arrière , constater que je di­
sais vrai . Ouelques instants plus tard , j ' ai pu lire tr�s clair� 1e�t , 
sur ses flancs : GOODYEAR , écrit en lettres de belle taille , hlais d ' une 
manière plus allongée que le 11GOODYEATI11 que j ' avais aperçu il y a !.ÙU­
sieurs années sur les ballons publicitaires de la célèbre so ciété de 
pneumat iques . Je 1 1  ai également signalé 2. mon chauf..:'eur , nais celui-ci 
était vraiment crop a ccaparé par l ' int�nsité de la circulation pour con­
firner ce très icportant datai l .  Puis , il s ' ost passé quelque chose d '  
ahurissant : alors qu ' il s c  trouvait à l ' opposé de le Salle Avenue , l ' é­
trange ballon a brusquement a c c élér é ,  en émet .. ant des flamnèches d ' un 
jaune paill e ,  courtes d ' abord , puis s ' allongüant au fur ct à me sure qu ' 
il prenait de la vitcs� c , lnissant derrière lui une légère traînée • • •  

Dans lv même tenps , il changea d� cap et prit · .1e inclinaison d ' env. 5 °  
par rap >ort à 1 1  horizon. Il nous dépassa à mr:r, VITBSSI: J<.,Al1TASTiqUE , pour 
disparaître DAHS la couche de nuages noirs charg0s d 1 ora1;e ! Je suia cer­
tain que cecte brutale accél ération progressive n ' a  pas duré plus de 4 
se con des. A 1 1 aido du compteur d e  la voitur e ,  nous avons pu calcule� la 
distance alJproxir.1ative parcourue par 1 1  engin durant ces quatre secondes . 
Il avait comnencé à D c c élérer tout de st'i te après avoir dépassé le sec­
teur de Io,ORT i.OUHOE , lorsc;u ' il était en face de la >Jalle Avenue et il 
disparut dans los nua�es à la hauteur des docks de HZUPOTIT, affvcté.s au 
stockage du charbon. lTouo avons trouvé 5 uile.s .  !h 1 1  ac cél érat i on fut 
régulière , le fait de couvrir 5 miles en 4 se condes , av�c au départ une 
vi t,.osc de: 1 00 mph , correspond [... t�nc accél6ration de 100 fois la gravi t é  
terr0stre ( J )  e t  une vitcsce d ' entrée dans l e a  nuages de 8900 miles/heure 
( 14 • 000 krn/h . ) 1 5 
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Je pense sinc èrement que cc cas est un des �lus crédibles de tous 
ceux �ue j ' ai présenté dans cet art i c l e .  La qual ité du témoin et son ex­
périence de tout ce qui est relatif aux 11plus lourds que l ' air" expli -
quent cette remarquable observation très détail l é e .  Bien sar , me direz­
vous , pourquoi Er. HILL a-t- il attendu si longtemps pour révéler cotte 
affaire? Tout simplement parce qu e ,  lorsqu ' on o c cupe des fonctions im­
portantes au sein d 1 un organisme travaillant pour les programmes spa­
tiaux américain s ,  il est de bon ton de ne pas crier à qui veut l ' enten­
dre qu ' on a vu une "soucoupe volante" ou un cuelconque fantasme "holly­
woodien" . On risqu e  de voir son avancement compromis et mêne de se re­
trouver chôoeur ass e z  rapidement ! Lr . HILL a eu la sagesse et l ' intelli­
gence de se taire , pour ne parler que lorsqu ' i l fut à l ' abri , sa retrai­
te pris e ,  des contraintes que lui imposait sa profession. 

Que pouvons -nous faire surgir de cc tour d ' horizon rapide sur 1 1  
art du CA! IOUFLAGE pratiqué par certains OVN I? Pour ma part - et c '  ùst 
l ' avis de la plupart de mes confrères d 1 T IUF0LOGIAH - je  constate qu ' 
il traduit un comportement TOTALEiillNT DIFFERENT de la part du phénomène 
à notre encontre · TOUT SE PASSE COHiiï!; S 1 IL Y AVAIT AU HOINS Dill'.A JN TEL­
LIGENCES D IEH  DIST INCTES DERRD�FŒ CETTE H ISTO IRE D 1 OVN I • • •  La ·.)remi ère 
a adopté un style prudent , réoervé , sans util isations d ' artifi�es appa­
rent s ,  désireuse d ' atteindre ses buts en évitant au maximum la présence 
de témoins pouvant ê t re gênants .  La seconde 1=t choisi une manière direc­
t e ,  témérair e ,  avec utilisation de leurres et do camouflagca , en vue 
d ' acc omplir des missions l e  plus efficacement pos�ible sans se soucier 
d ' éventuels témoins qui seront abusés par la t e chnique adoptée. Les 2 
méthodes étant utilisées dans les mêmes lieux et les rc1 êmes époques , c e­
la tendrait à faire apparaî t re effect iveiilent DElt� P:CHSEI.:S DIFFEIŒNTES , 
ce qui va certainement intéresser les partisans de cette hypothèse dé­
jà très ancienne bien que développée à part ir d ' autres argument s .  

Dien entendu , rien n e  prouve l a  justesse de r:1a conception dans l e  
contexte d e  l ' hypothèse formul ée , cette théorie n ' étant qu ' apparente 
et pouvant être contredite par d ' autres raisonnernentc ou d ' autres faits .  

Références : UFO REPORT Vol .5 l>J05 
HUFON UFO JOURNAL Fév. 1 976 
APRO DULLE Tii'! Vol . 25 N ° 1 2  
XENOLOG 1 00 & 1 01 
TID?OHBSPACE N ° 1  & 1 3  
CANADIAl'! UFO REPORT Vol . 2  N°8 

EH GUISE DE CONCLUS ION : 

Jean B IDER 

Cett;-&tud-esûri' ârt. du carJouflage montre à. quel point l e  mimétisme 
pose de mani�re cruci�.le le problème de l ' observation. Il met également 
en évidence toute la complexité du phénom&ne om� I dont il faut étudier 
toutes les facet t es . Certes , il ne faut pas , non plus , tomber dans l '  
excès contraire et vouloir voir partout des aG trone fs extra-terre stres. 
A cela s ' n j outent les limites de la perception hunaina ( vaste su jet 
qui pourrait faire à lui tout seu l l '  o1:> j et d ' une revue complète ! )  d 1 où 
la nécessité absolue de ne négliger aucun détai l ,  tout parti culièrement 
dans les cas de rencontres rappro chées . 

Francis SCHAEFER 
COHPLEi iENT ( un cas mentionné par 

la revue L D L M ) 
Le 1 1 . 0 7 . 7 0 ,  vers 5 h. , H .  CHANTEHESB:C se rendait à son travail. Soudain , 
en arrivant sur la c omr.1une de GRAilD 1 CUOJX (LOIRt:) , il eut la surprise de 
voir un avion qui • • •  stationnait , iwnobi le , dans l e  ciel . Le témoin qui 
roulait en voiture stoppa son véhicule ;  l ' "avion11 n ' était pas très haut 
( env. 500 m )  et était de couleur grise avec néanmoins u� cercle orange . 
Sur les 11ailes11 , les deux 11moteurs11 étaient visibles rJais , détail bizarr e .  
l ' arrière du fuselage ne portait pas d ' empennage. L ' appareil stationnait 
dans le plus parfait silen c e ;  sept minutes plus tard , il émit un faible 
bourdonnement et s ' élo igna lentement en direction de .S.'\.IH T - GALHIER • • •  
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URI GEI.,I .. ER : 
une arme pour les U.S.A. 

Le gouvernement améric:aiD 
a pris � depuis peu 
de l'importance de l'ume pa­
rapaychologique. 011111 UD8 
guem où iD.terviendraielll lm 
UIDII mentales, un sujet au.I 
doœ que Uri GeUer, serail un 
support d'une efficacité redou­
table. C'etl la raison pour 
laquelle les Etats-UDis se 1011t 
empl'lllél d'impolier œ sujet 
ilraéliea paécieax. 1..- résultalll 
dea apérieuœa faites m � 
ratoire ne sont pu tou 
COIUWI. La plaput dea rap­
porta pœteat le «top eeaeb de 
l'auloriti mil.ltaite, mail miaul 
r.... .. PutWf. diUII 1ear 
...-. pnadeœe, recomaal•· · 

_. a. �  perœptina 
puaonaalet d'Uri el 11D doo 
de tél��. 

R . L .  ·1 ) . 1 0 .  78 

POPULATION 

Près de six milliards 
en l'an 2000 d'hommes 

La populatiou du monde attelndn 5,9 m.lWards d'habitants l la fin de ce 
elêcle, compane è un peu plu de 4 milliards l l'beure actuelle, selon les 
projections de la Banque mondiale contenueS dUUI son crapport sur le 
développem1111t moodiab publié mardi. 

R .  L • 1 7  • 08 • 7 8 
En l'an 2.000. Ja Chine aUI'II 

1.093 mtlho� d:habltanb au lieu 
de 836 millions eo 1976. PJivolt la 
banque. L'Inde )'aW'II pratique r&­
jolnte avec 958 millions d'habi­
tant. au lieu de 620 millions. 

Neuf autrn pays auront phu de 
100 millions d'habltanta. Ce aont 
I'Uruon .ovi4itlque. 320 mlllions au 
lieu de 257. lea Etau-Unit. 254 
miJIIons au lieu de 215. le B.-11. 
205 mtlliona au lieu de 110. 
I'IDdollMie. 198 millions au lieu 
de 135. la Nlaerla. 154 milllona au 
lieu de 77, le Bangladesh. 148 
milllona au Ueu de 80, la Pakiltan. 
135 mllliona au lieu de 71, le 
Japon, 133 millions au lieu da 113, 
et Ja Mexique, 128 mUlio.ns au lieu 
de ll2. 

Pour l'Europe occldentale. Ja 
banqua donne let prévisions aui-

vantee : Allemeane occldentale et 
Italie. 63 millions au lieu de 
respectivement 62 et 56 mllliona. 
Royaume-Uni 81 millions au lieu 
da 56 et France 80 millions au lieu 
de 53. 

La Banqua mondiale publie 'sa­
lement dea hypoth-.. lW' ce que 
powrtil 6tre la population mondia­
le une fola qu'elle aUI'II atteint un 
ruveau atationnalra. c'eat4-dlra au 
moment où lea nalqance� auffiront 
tout juate ' compenser lee d6ck. 
M. Erneat Stem, vtce-prialdent de 
la banque qui a dlrlg' la Ndaction 
du rapport, a aoull� au cours 
d'une conférence de preue qua cet 
chiffre• .ont bypothM.iquea et, 
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dana la plupart det cu, ne aeront 
pu attelnu. 

Nombre d'entre IIWl aont cepen­
dant atu(H1fianta : 
- d'lei ' deux liklea, la monde 
pounalt compter 10 mJlllarda d'ha· 
bitanta. 
- l'Inde, avec 1.593 millions d'ha­
bitant. en 2150, dépuaeralt la 
Chine dont la population plafonne­
rait l 1.398 milllona ' partir da 
2.090; 
- le Ntgarta pourrait 1tnt au bolal.• 
ma rang mondial BD 2155 avec 478 
milllona ; 
• en Amhique latine, la &.-11 
aurait d'ici l un atacla 353 mU­
lions d'bahitanta et le Mexique 254 
millions, plut que lea Etata-UIW 
d'auJourd'hui; 
- l'Algérie atteindrait 100 mJlliona 
d'habitant. en l'an 2100. 



  

ECOLOGIE 
Echos de I'EcologJe et de l'Environnement 

• 

ALERTE AU 
DANS LE 

GAZ RADIOACTIF 
COLORADO 25 . o 1 . 1 ,37ô 

Une centrale nucléa;re du Colora­
do, situee à Fort Saint-Vrain, a été 
évacuée lundi la suite d'une fuite do gaz radioactif. Cinq ouvriers ont 
été hospitalisés pour risque de con­
tamination. 

Selon la po1ice, le nuage radio­
actif se dirige vers Denvers, capi­
tale du Colorado. située à 50 kilo­
mètres au aud-oucst de la centrale 
nucléaire. 

Un porte-parole de le centrale nu­
clhln a lndiquj que le� causea de 
la fuite n'étaient pu encore con­
nuu. 

Toutes les routes autour de la cen­
trale ont été barrées et un centre 
de secours de radiologie a auultôt 
été in5tallé l Johnstown. une petite 
localité située i 15 kilom.trea du 
lieu da l'accident. 

Energie solaire à la Maison-Blanche 

Carter a ordonné l'installa­
tion sur une aile de la Maison­
Blanche d'un système permet­
tant le chauffage par énerg1e 
solaire de l'eau utthsée dans 
ce bltiment. 

Laa Quatre rangéee de pan­
neaux vltr" de 38 m2 devant 

nucléaire 
français 
à Mururoa 

' �  
La France a procédé à un 

essai nucléaire aouterrain 
vendredi dans l'atoll de Mu­
ruroa, apprend-on de Pap� 
te Selon une dépêche de 
l'agence • Reuter • ·  cette ex­
ploalon, la première de l'an­
née. aurait atteint une puis­
sance record de 2.5 à 3 
mégatonnes. 

Le test de vendredi était 
apparemment le premier de 
la campagne 19'/ 8 dtessaia 
nucléaires daJu le Pacifique. 

Dea journalistes avaient 
pour la première fois été 
admis à visiter l'atoll de 
Mururoa il y a trou aamai­
oee Ila avaient rapporté que 
la campape allait commen­
cer prochainement. Les au­
toritéa du Centre -d'expéri­
mentation nucléaire (C.E.N.) 
a'éf.aient refusées à révéler 
le type de charges nuc.'éai-
1'81 qui seraient expérimen­
tées EUes avaient néan­
moins indiqué que la cam­
pagne 1978 visait à achever 
l'expérimentation des char­
gee adaptables au missile 
M.4 à têtes multiples qui 
équipera les sou.-marina 
nucléaires &ançais. 

recue1111r l'énergie sola•re se­
ront Installés dès le printemps 
prochatn. Le coût de l'installa­
tion esttmé à 24 000 dollars va 
permettre une économie de 
Quelque mille dollars par an 
sur la note d'électricité de la 
Maison-Blanche 

ÉNERGIE 
07 . 04 . 1 978 

Aide aux 
, 

acquereurs 
de chauffe-eau 

solaires 
Les acquéreurs d'un chauffe­

eau solaire peuvent béMflder 
d'une aide da l'Etat de mille 
francs. indique un arrêté publl6 
hier au • Journal officiel • 

Pour inciter lea Franc;aia t 
adopter ce 1ystème d'un invee­
U&�ement lourd {cinq à six 
mille francs en moyeMe pour 
un logement de quatre pillees) 
qui permet des économiea 
d'énergies coûteus. {fuel ou 
gaz), le gouvernement a décidé 
de dégager un cr6dit prévielon­
nel de dix millions de &anet 
qui permettra de financer dix 
mille insWlatlons da chauffe­
eau solaires. 

En 1978, la prima da t.OOOF 
sera aa:ord6e aux �.a�uMeur& 
d'un chauffe-eau aolaire pr6sen· 
tant une surface da captage de 
l'énergie d'au moins deux mè­
tres CllJTél par losement, pour 
let chauffa-eau collectifs, le 
montant de l'aide sera égale à 
500 foit la surface de captaae 
(10.000 F pour un capteur de 
vingt mètres CIJT6t pour dix 
logemenb) 

Tout acquéreur de chauffe­
eau solaire devra envoyer une 
demande de prime au directeur 
départemental de l'6quipament 
accompagnée d'un doubla de la 
facture 

1 

la Terre­
vaisseau spatial 
en d ifficu lté 

Contamination a u  plutonium 
Treize emr>loyes d'un labora- Un porte-parole Interrogé a 

totre du centre ultra-eecret bri- refusé de révéler de Quel labo-
tanmque de recherches sur les retotre 11 s'agissait. mals Il a 
armee atom•Quea d'Aidermas- indiQ"' que cette mesure a été 
ton (80 km • l'oueat de Lon- prise A la veille de l'ouverture 
dres) ont été oontem1néa au de l'enQuête otticlella. ordon-
plutontum et le labOratotre e née oar le oouvemement 
été fermé mard1. 24 . 08 . 1 ::17 5 

Nuage de gaz 
sur Vénissieux 

Dea émanations nau .. abondee ont .,.,. ... ln ru" 
de Vénlaaleua, dana la banlieue de Lron, dimanche eotr 
et hier matin 

Il a'aglaaalt d'anhydride aulfu...ux qui pour une 
raison encore Inconnue s'était �&PP' de l'usine 
Rh6ne-Poulenc polymêrea de Saint-Fons, commune limi­
trophe 

Dana certains secteurs de Vénlatleux, les habitante 
ont dû ae protéger la bouche et le nea • l'alde d'un 
mouchoir pour attenuer lee effet• du gaa qui provoquait 
une irritation dea voles respiratoires. 

• Naissance 
d'une coordination 
antinucléaire intemationale 

Une coordination anUnudéelre l.eematlonale litent 
da ae COMIIUef, -' ca • l'lnllilltlft du COllectif 
� de RornbM -' dn ..... da .. lerM da 
Thionvtlle. 21 a• c•aDM de I..Dmlfte, du 1enetua at 
d' Alelnegne ont juequ'ld adhêN au lnOU1M!Mnl 
otllec:tH da la coon1nat1on : r6glr cont,. le nue....,. an 
g6Nral at pr..,.,., .. .......... du • "*' • 
Cattenom 
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1 Le problème de la 
concentration des 
centrales nucléaires 
sur le Rhin 

Sl\JTTGAAT- la Sulaae at la RFA � 
çonclura un tral1• COOJdonnant les lleua d'lmplantl­
tlon dea cantrale1 IIUCiêana, eattrne un com,.. 
d'lldlon contte la pollulon nucl .. irl (AGAS) dont le 
� eat • L.oetTach dana le Bede-Wul'telnberV. 

O.ne une lettre ow.te lldresMe ., �:�r••"• el 
�� auiUe Will Abd\lerd, ca oomM -.tlgfte 
qu'l a'eglt a6MI de cambatlre • dengeretiM 
concentration de centnllel nudNieae Mir le CCMn 
.. rieur du Rhtn. conoentralon unique en !urope. 

L'AGAS demande almula""'*'l la conctuaiOn 
d'un tr1H6 ttlangu .. lre eur l'utilisation dea eau du 
Rbln dans lee centralel nudMirea. •Noua M 
•oulona pal d'un besain 8lomiQue da la Ruler aur 
lee botdl du Rtlln•, etlmte le comM qul 80UIIgM 
que ._ conatruc:11on d'un laUI de 12 «**aaea 
nue .... ,.. COiniiOitant 14 tact.u,. ... lriwua aw le 
Rhin .-rieur en F,.nca. en 8ulaM at en RFA. 

�é f . : "Ré p . Lo r . "  . 
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ASTROMET EO 

Les lecteurs d ' "UFOLOGIA" inté­
ressés par la discipline de l '  
astrométéorologie pourront pren­
dre contact avec l ' "ARFA" et de­
mander un spécimen d ' "ASTROMETEO" 
Si ège social: 1 7 ,  rue des Bou­
vreuils - 33600 PESSAC/ FRANCE • 

• 
M ESSI E R  

o o o o o  
Tous les astronomes amateurs 
de la Moselle ( e t  d ' ailleurs ) 
doivent contacter c e t  astro­
�: M. Patrick ROTH , 1 6  , 
rue des Maratc hers , à 57600 
FORBACH. Tél. : 85 . 98 . 1 0 .  -

I DEES POUR 
TOUS 

"IDEES POUK TOUS " .  Informations et 
discussions dans tous les domaines ! 
Notes de lecture, poésie , culture. 
6 éditions et suppl,ments spéciali­
sés. Mi•• à jour complémentaire di 
REPERTOIRE IDEISTE INTERNATIONAL • • •  

Sp,cimen général contre timbre à 
toutes personnes se réf érant d ' '�­
FOLOGIA"r "IDEES POUR TOUS" 33, rue 
Auguste Bosc à 30000 NIMES/FRANCE. 

1NŒPENDANT. 
REGULIER. 
PRECIS. 
EXEMPT DE PARTIALITÉ . 
C' EST UFOLO GIA . . .  

AST ROL4BE 

Revue du GROUPE EUROPEEN DE RE­
CHERCHE EN ASTROLOGIE SCIENTIFI­
QUE. Adressez Totre correspondan­
ce et vos suggestions de collabo­
ration au Rédàcteur en Chef: M. 
Patrice LOUAISEL, 1 7 ,  av. Danièle 
Casanova, à 381 30 ECHIROLLES • 

Be W I NTER 

Les lec teurs de la Moselle peuvent 
trouver tous les ouvrages indispen­
sables aux recherches que nous pré­
conisons grAce aux services élabo­
rés et compétents de la LIBRAIRIE 
Bernard WINTER, 4 et 1 0 ,  rue de 
Forbach, à 57800 MERLEBACH/F RANCE .  

AGEY - SERV I C E  

M8me si voua cherchez l' impossible 
�ous pouvez le trouver dans "AGET­
SERVICE". De nombreuses annonces 
insolites et extra-marginales • • •  

Demandez un spécimen contre 4 F 
en timbres de la part d'  1'UFOLOGIA" 
à 11AGET-SERVICES" 4G6oo CAZ ILLAC 
MARTEL / FRANCE. 
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EN FRANCE , LES ODJh'TS VOLANTS NON IDENTITIE0 EX ISTENT • • •  OFFIC IELL&'illNT .  

RENCON'rRE AVEC LE G . E.P . A . N .  

L ' année 1 �78 rest era , sans auc�n dout e ,  gravée dans les annales de 
l '  Ufologie 1)Uisaue le GEPAJ.'\1 ( GROUPE D' Es:'UDBS DE3 PIIErlOEEI·�ES AEROSPAT IAUX 
NOH ID::;NT IF IES )  - appartenant au C�1Tllli N' :'IO!!AL D '  "':TUDBt.> SP/'.TIALB8 -
prit l ' excellente ini t iativc d 1 in vi ter TOUS le.s grotlper.lents privés fran­
çais à une réunion de travai:; ce�te premi ' re rencontre fut organisée 
le 1 2  septembre 1 978 à TOULOU.S E ,  c.u CE.:'iTRE f.iPATit.L. Il était normal que 
1.-� CFRU assistât à cette réunion et il y fut représenté par HH. Francis 
SCHAEFER (Président du Ci'P.U ) et :Iich 'ü TUTICO (Conseille"-.' te chnique ) .  
A leur re tour , ces dernier� ont soulign6 tout le s&rieux avec lecuel le 
GEP1U: traitait le phénomène OVl': I .  C -3la est dü , en grande part ie , -à la 
personnalité de H .  ClaudJ POiillR et à celle de :.. es collaborateurs dont 
la compétence est re>narquable. Cor:Jule le fit rer.1arqucr F .  SCIIA1!J?ER, non 
sans iron i e ,  en parlant de la .;;itu.-:tti�Ju ,sé�1�-.:-nle : . . . . . il est loin le 
temps o11 l ' un des astronomes ùe lŒUDOH (ii. IIULLEH pour ne pas le citer ! )  
se moquait de n�us en affirmant que ses conf=ères ne ' o ccupent pas de 
ces choses ridicules • • •  " 

Pratiquement tous les pr�n cipa�� responsables ufologiques firent le 
voyage à la fois pour icouter attentivement les 0x2osés des diff&rents 
experts du GEP!J'' , formuler dcü iâées et peser d"s questions. En tout , 
plus de 100 personnes repr6seiltant bel ct bien ce que l ' on pourrait ap­
peler la 11France ufolosique1'. 

Plutôt que a.e rclatP.r en d5tails ( ce cu::. serait peut-être lassant 
pour le l e c t eur et la manqu9 ''e p1"1ce d:.cto :::a loi ) tout c e  qui s ' e st dit 
dans le cadre d ' un ordre dt. ;jou= t rrible ncnt chargé et qui ne fut per­
tnrhé qu ' une seule fois pai.' des ·1cont estata.::ccs11 se disant ufologues mais 
dont l e  m�!que d ' objù otivit[ n ' ava�t d ' égale que la �êtiue ( a j outons à 
ceci que ces 11stupidologues11  semblaient vouloir 11îairo sérieuxn en se 
réfugiant derriè-re Ji1Jmy GUIETJ dont on ne demanâe ce qu ' il faisait à 
cette rencontre FllAHCAISJ� puisq·..1 '  il rep:rêse•'t"lit U:l g=oupe • • •  américain ) ,  
nous nous contenterons de d�fi nir , sous forme condensé e ,  ce qu ' est le 
GEPMl exactement . 

Celui-ci se compose de 45 persor.ne::; qu:. s�condcnt : r .  Claude? POHER 
et ,-;a cecrétair e ,  ce .... deux dcr'1iers t1·availle.nt ù pl::lin temps sur le 
problème . Le tout est supervis& p.:tr u:1. COITSEIL SCIEli�l!ITIQUE d e  7 membres 
sélectionnés par le P'!'Gsident du CHF·S pr>rmi d 1 érninentr, scientifiques . 
Ces savants émettent des nvis ct des �ritiques sur les travaux qui leurs 
sont soumis par le GEPAN . Il faut préciser ici que le nom de ces membres 
n ' est pas divulgu&. C e t  anc4yilla� est indispensable pour mettre le conseil 
à l ' abri de toute pression. Les sc ientifiQues en question se sont déjà 
prononcŒ à deux reprlses , en décembro 1 977 ainsi qu ' en ju:n 197Ü. Ils 
se sont décidés pou= une poursui tc.. dec travam:. 

Sur le plan pr3.tique , le G . E. P . A. H . s c  conpose de plusieurs groupes 
comi:te cela fut d 1 aill eurs lenguew;nt e:: . lliq1té à TOTfLOU8E: INTERVEHTION 
RAPIDE , JJIALYSE Dm:; TRAC� , ALE11TE-RADAR , EXPEH'.i'IDI:: , OPT I0UE , PSYCHOLO­
GIE . Afin de don.10r uu lecteur une 'Jonne Vù<: d 1 cnsenble , nous allons 
parler brièvement de chque s=oup .... . 

LB GROUPE D 1  IHTJmVEHT ION RAPIDE : 

Il comprend 6 personnes qui entrent en jeu â la dem�nd0 de l 1 Etat-f� jor 
de la Ge darmetie de PAlUS et des :endarr•eries locale s .  Les groupements 
pr1ves peuvent également dec3nder une intervention. Le GEPMl r6ception­
ne les appels j our et nuit. Le grocpe se déDlace dans les plus brefs 
délais équipé com c il se doi t J  Il va de soi que cette éqaipe ne sc 
rend sur place que pour dea cas vraiment importants e t  concrets • • •  
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L' efficacité de l ' équipe a déjà �t é lil ise à 1 1  éprct!ve puisque six deman­
des d ' intervention fureht dcnandées , en 1 97 8 ,  par leu geudaroori es • 

LE GHOUPE D '  AN.ALYSE DZG TRACES : 

Le Conseil , 'c ientifique estime i1que c e  groupe d evrait s ' at·ï;a cher les 
comp�t eu c eq d ' un chimiste et procéder l l ' invectig�tion d� posai�ili­
tés de rnosure des paramêtres oagnét i quec et électriques du sol et de 
leuro évent, cllec perturbacions . "  Le sroupe ).:ré cité cor:rprend 7 ingé -
nieurr:; qui étudient les traces pLysiques sur le terrain ou un véhicu­
l e  en marc h e .  Ils disposent pour cela d ' un matériel relntivenent in­
portant puisq� ' il faudra prélever, stocker et analyser . �es laboratoi­
res spécialioés Gont alors solJici tés . Le GBPAN expl i qua .. ,ussi les 
difficult�c de cette section : en effet , elle ne peut intervenir n u e  
si les traces d ' att errissage sony intactes. C c l  e s t  une cond it ion 
dure à remplir lorsque l ' on connaît la rage des curieux • • •  

LE GROUPE D' ALERTE nADAR : 

Le Con:::oeil re co .'Jande au rroupe 11d 1 e.f�ect uer le recensement do 1 1  en­
semble des .::;ystèr.ws radar fonctionnant d .... faç._) opérationnelle sur l e  
t erritoire nat i onal e t  d ' inventorier les posr:ibilitéo d ' exploitation 
en teups lécèrenent différé de.; informations coll e c t é es · "  Le groupe 
d 1 alert e radar se cOiilpose de /1 versonn es qui n 1 agisr,ent qu 1 à la de­
mande exprüuse de l ' éC!uipe d ' intervention ( ou de membree cl\lalifmés de 
la navigation aérivn�e ) .  Le travail sc Îait en coll�l· orati on avec le 
réseau de surveillance � ili taire et civil 1 

LE GROUPE J :XP:!::HT ISE: 

A l 1 heure actuell e ,  le GEPAH pos::.èdent env. 15000 rapportr dont 3000 
étransers l Une vingtaine de pernonnes examil1e'1t tous ces cas . C e s  
derni ers sont classifiés e n  4 catégories ( ./D/C/D) par deux sp�cia­
list e s .  Lee obs ervatmons de lu catégorie 11D11 sont alors reprises par 
l e  t>;roupe } IC:tii:R r1ATION: L et .:;��ll.TIST I0UES Cîlmpoaé d 1 ingénieurs d e  
la di vision HATilEHATinUEG du C N  i•;G . C ha rJUe observation retransmise se­
rn codée sur cart e .  L� tout pa]sera da�s les ordinatemrs les plus no­
darnes • •  

LE GROUPE OPTIQUE : 

Cette sect ion bien part i culiêre travaille cctuellement \ la mise au 
point d ' un S IHULATEUR OPTIQUE. L ' idée est v� lable c.:tr cela permettra 
dans les enquêtes , d 1 utiliser cor:t'ect e1:1 ent la mém<ire VI�UELL:8 du ou 
des témoins. Comme i l  est aisé de l ' i�aginer, c e  simulateur pernettra 
de reconstituer de nombreuses caractéristiques de l • om;I: cou leurs , 
forn e ( s ) , diQensions angulaires, pos itions , traje ctoire etc • • •  

LE GROUPE P0YCHOLOGIQUE : 

Il analysera essentieller:1ent la personnalit é du ou des tértoins • 

Cette pha s e  qui parai ..,:;:a ,_.1eut-ê ... re clloquante ù c ertains est néanmoins 
nécessaire pour une bonne enquête qui ne doit rien négliger • • •  

CONCLU'HCN:.5 : D '  er..blée, nous pouvons qualifier le bilan de posit i f .  
Lu bonne volonté du GEPAN a.f?par�it comL1e certaine e t  toute conparaison 
avec l e  raDJOrt Cül'J])ON serait d éplac ée dans 1 1  H a t  actuel des choses. 
Le GEPAN propose un collaboration réciproque c.lont la pha.""e fonctionnel­
le pourrait débuter en 1 979.  Tout chercheur sérfeux caura quelle voie 
il convient de su ivre • • •  Le CFRU - F l .. ANCJ� 
Il Il 1t Il Il Il 1 1 Il Il Il Il Il Il Il Il Il Il Il Il Il Il Il Il Il Il l i  Il Il Il Il JI Il Il il Il 
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Actualités , � 
ECHOS DE LA PRESSE . . .  

11Hépublicain Lorrain"/RL/ 24 . 1 0 . 7 8  

Ovnis dans 

le ciel australien . . .  

Un avion et son 
pilote disparaissent 

L'armée de l'air australienne 
fouille actuellement le détroit de 
Tasmanie Ill la recherche d'un 
monomoteur •CeMna- �ru 
samedi dare d'�- clrcon• 
tanoes, peu .,,... Q .. � pifO• 
eut 16Qna" la p� • ... 
06té8 d' uri objet volant non ldenti­
� {01.'114). 

le pilote. Ft*Mrlck Valentlch, 
20 MS. M twndaJt de �  l 
Klno !eland �·u Mt brueque. 
mant entAI en contact avec la tour 
de contrôle de Melbourne .pour 
demander a'll y avait Clu trafic 
auodealoUs de 1.500 ln • l'endrait 
où Il .. b'OWalt. 

lA tour. réoOndant .,.; la Mot­
tl..._ iut a delft-.di • dtori._ ce 
qu'li II'QV8it. lA � dont 
l'en,.gietrament a 6té ,..,., pu­
blic par la mlntat«e dee Tran.­
port.a, a dur6 aix mlmne.. 

•Il v a quatre fort• IU!\116rM. on 
dirait ct• pha,.. d'atterrf8SIIge. 
L'�refl vletù de rne l)8S8èt Ill 
peu p,.a l 300 m au-ct.ssua, a dit 
le Pilote qui votall • une atutude 
da 1 .<400 m6tres. 

Cela a'approche c:le mol plein 

est ; on dirait qu'li joua Ill une 
aorte de leu. Il vole • une vlteaae 
que ie ne P8WK IIPPÂICier•. 

la fil� a derMndA 8'11 y IIYBit 
d .. .tana mlntalres dans lt) 18C­
teur. ·�atlf• a r� Mel­
bo..,.,.. 

•Il passe • C6t6. ca a une forme 
allongée. Je ne Dlft.IX l)at l'l�nti­
fler plua. Maintenant, Il vient sur 
mol. Il � atatiOhnalre. Je 
tourne .., rond 1tt la chOee tourna 
suai en rond. �· de mol. 
Cela a une lumière verte et une 
aorte <Hl lumière IMtalllqua Ill 
l'extérieur•. 

Lè Pilote a ensuite signalé qua 
l'ob;ilt .mt dtaparu. . 

Pula i a rep�a oantact pour 
dl,.: -MOn moteur to...-. ... Je 
continue .,, King Island. L'engin 
inconnu est maintenant Juate au­
deaawe-. 

La tour de Melbourne a entendu 
enauite un long bruit métallique et 
le tontact radio a é lit perdu. le 
•Ceasna• n'a latnata atterri lt King 
lslllnd: Unfl tache d'hulle a été 
,..._ datla la mer peu après 
cette disparition. 

Après la disparition du « Cessna » "EST-REPUBL. 1125 . 1 0 . 7 8  

î' 

Le journal allemand BILD 
qui signala ésalement 11 
incident publ�a la photo 
du pilot e  ( ci-contre ) et 
u:1e rec.onsti tut ion imagée 
( ci -dessus ) du drame qui 

n ' est pas sans rap9elêr 
l ' affaire de T .l !AN TELL l 

Fièvre de l'OVNI en Australie 
-

La disparition d'un • CHsna ,. et de son pilote Le pilote, Frédérick V alentich (20 ans) était 
en Austra.Ue depuis samedi soir, çrès q� ee instructeur de l'armée de l'air et détenait ses 
dernier eut iDdlqué .à la tour de èollt.rôle de brevets de pilote et de pilotage de nuit depuis 

Me/boume qu'WJ objet lot��, avee des lumiè- . deux ans. Des faits troublants sont venus, 
res vertes, • !lelllblait jouer,. aVL-e SGD &PPJl- tlepuis 48 heures, semer le doute dahs l'esprit 
nil, a jeté le pays dans WJe véritable • fièvre des enquêteurs. n y avait en effet une bonne 
de l'OVNI,. (objet volant noo hlentUié) et visibilité, samedi soir, mais des pilotes ont 
nombre d'entre eux ont été sipJalés. signalé qoe Vénus était très brillante à ce 

moment-là, avec une tendance à changer de 

près de lui un avion volant ·ll!li ...,.._ d.e 
1.500 m. Quand la tour de contrl>Ie lui eut dit 
qu'il n'y en avait pas, Valentich a signalé 
qu'un gros appareil « avec quatre lumières .. 
venait juste de passer à 300 m au-dessus de lui. 

D se trouvait à cet instant à 1.300 m. Ddevait 
ensuite signaler que l'engin était au-dessus de 
lui et qu'il semblait le suivre. Son moteur 
donnant des signes de faiblesse, il annonçait 
son intention de rejoindre Kihg Island, une ne 
entre l'Australie et la Tasmanie. Peu après 
tout· contact radio était ·coupé. 

' 1 
couleur quand on la regardait d'un avion. Par 
ailleurs, l'enregistrement des derniers échan­
ges de Valentich avec la tour de contrôle 

•---------------- montre qu'il se demandait s'il n'y avait pas ----------------� 
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« L'araignée 
spatiale » : 

illusion 
ou réalité ? 

Illusion ou réall�. !'•arai­
gnée spatiale• dont l'existence 
a été l"ériiée • l'occasion du 
premier congrès Ibériq u e 
d'•ovnllogle• qui s'eet tenu 
samedi et dimanche derniers à 
Porto. aura au moine contl'ibull 
A relancer une fois encore le 
débat sur l'existence d'une vie 
extra-terrestre. 

·Aralgnlle extra-terrestre•, 
c'eet effectivement le nom que 
l'on pourrait donner • cet 
animalcule recueilli le 2 ne> 
vembre 1959 dans un nuage 
cotonneux largull, paratt-il, par 
des OVNIS (obJets volants non 
identifiés) près d'Evora, dans 
la sud du Portugal, et qui 
prll&ante un corps rond et dix 
tentacules, l'ensemble mesu­
rant environ 4 millimètres de 
diamètre 

Plusieurs photos de •l'étran­
ge animal• prises au microsco­
pe, ont été publiées par un 
journal de Porto et par la 
télévision portugaise. La pres­
se elle-même a donné une 
large place * oette affaire. Au 
•centre d'études aatronc;>ml­
quee et des phénomènee ln!J(r 
lite s • .  o r g a n i sateur du 
congréa, dont le alège eet • 
Porto. on compta sur une 
grande diffusion de ces phot<> 
graplllee pour encourager l'ln­
tllr6t eclentifique sur cette dé­
couverte Le oentre vend ces 
photos environ mille dollars 
pièce (plus de 4.000 F) et 
affirme n'avoir pu obtenir le 
rapport scientifique élabort 
aur cette découverte que 
contre la promeaae de ne pas 
,..viller laa noms da aea 
auteurs. 

Selon ce rapport, tenu secret 
pendant 18 ana. •l'animalcule• 
prélente un aapect particullé­
remant curieux. •SM tentacu­
ln ne �ralaMnt �· direct• 
ment ettach'" au corpa ce... 
tnll mala an aont Mpllr6e �r 
une cenelna d�Ma� comma 
a'lla tenaient • lui p11r un 
ph•n�na d'élac:trom..-. 
tlame• La rapport affirme que 
•l'être• en question. qui a vécu 
deux ana en éprouvette, est 
totalement Inconnu sur terra. 
En revanche, le nuage coton­
neux dana lequel !'•araignée, 
&pat laie• a été trouvé et auquel 
on donne le nom vulgaire de 
•cheveux d'ange• ou le nom 
scientifique de •fibralvlna• 
était composé de matières 
connues carbone, hydrogène, 
oxygène. étain, bore, silicium, 
calcium et magnésium. 

11REPUJ3LICATI� 
LORRAIN " du 
1 ? . 1 0 . 1 978 

11DNA11 1 1 . 1 0 . 7 8  

Un OVNI au-dessus de Strasbourg ? 
Lo sect10n alsacienne du Cercle fronçais de recherche; ufologiques o reçu 

hier plusieurs témoignages concordants sur un phénomène lumineux observé 
dans le ciel strasbourgeois lundi soir enlre 22 h 30 et 22 h 45. 

La pius intéressonte de ces observations émane d'une femme, astronome 
am ateur, ce qui en fait un témoin overti, sachant faire la différence entre les 
étoiles et possédant un pet1t matériel d'observation. 

Il était 22 h 30 quand, depuis son appartement du boulevard de la Morne, 
Mme W. o vu une grosse bou l e jaune dans l e ciel ; celte bou le, qu'el le obser· 

voit à la jumelle, a été rejointe dix minutes plus tard par une plus petite boule; 
quelques instants plus. tord, l'ensemble lumineux, dont Mme W. o donné une 
description lrès précise, o dispo ru brusquemenl. 

Des témoignages presque similaires ont été recueillis auprès de deux per­
sonnes demeurant route des Romains et avenue des Vosges ; deux autres 
témoins, qui o nt remarqué le phénomène lum ineux vers 22 h 45, n'ont parlé 
que de lo grosse boule, ce qui semble logique, la petite l 'ayant déjà rejointe 
à ce moment-là. 

Selon les renseig nements recueillis por le CFRU (17, rue Voltaire à Bisch­
heim), il ne peut s'agir d'une jonction entre deux satellites soviétiques. 

Rencontre du 

« troisième type » 

au tour auto 

d'Amérique du Sud 
Les pilotes chiliens Carlos 

A.cav.do et Ramire2 Molla. 
qui participent BU tOlU auto­
mobile d'Aménqus du Sud 
affirment avoir rencontré 
h1er un «ovni • (obtet volant 
non identifié) près de Vied­
ma, à plua de mille kilomè­
tres eu sud de Buenoe Aires. 

A son arrivée • Bahia 
Blanca, à 687 kilomètres eu 
sud de Buenos Ai.l'88, Carlos 
Acevedo a affirmé Que 
l'ovni a 10ulevé du 10l leur 
véhicule, une Citroèn GS. et 
a vtdé le réseJVoir d'ea­
aenca. 

• Je roulais à environ 140 
km/b quand j'ai vu dana 
mon rétroviseur une lwnière 
très lntense qui m'a paru 
tout d'abord venir d'une 
voiture ou d'un camion 
s'approchant à arande vitea­
se. a-t-Il expJiqué. Pu� cette 

lwnière a éclairé totaJement 
l'habitacle de la voiture et le 
moteur s'BSt BJ'Têté subite­
ment •, a poursuivi Carlos 
Acevedo d'uns voix nerveu.SZ�. 
se et inquiète. • Tout an 
ralentiasant, a-t-il atouté. la 
voiture a commencé • se 
10ulever pendant 1108 minu­
te environ puia, t. lumière 
e'est éteinte at le v6hicule a 
re prie contact avec le toi •. 

• J'ai remis le contact, a-t­
U dit, et la moteur eet 
reparti normalement mail, 
m'arrêtant une vinstaine de 
lù.lomètrea plua loin dana 
une statlon-aervioe JIOW' ra­
conter ca qui e'était puaé. 
j'ai constaté que Je réservoir 
d'esseJlC41, qui était presque 
plein avant cette • rencon­
tre •. étau a.lora totJ!ement 
vide •. 1 1 R . 11124 . 0 9 . 78 

Des ovn is dans le ciel de Mulhouse. 
STitASBOlJKG . . Des objets volants 11011 identi.fWI ont "' ot.rvét 

dana t. ciel de Mulhouse (Haut-Rhin), dan5 la nuit de mardi à menredi, 
par d.iffmots témoins dont les récits coowrdent. 

Selœ ces llmoins, il 1'agissajl de boules lwnioi!UII!S .-..m d• 
Nant. Elles ont volél!s à faible altitude el dans un silenœ loCal. puis .mt 
monües à une allure vertigineuse et se sont perdues dana les lllloiiJ•· 
LB trois ovnb naieal la foi"'IIB d'une assiette plate IIW'IIIIIIltlrt d'.­
demi .. phère. Le diamitre des engins a été estimé à environ 25 m. 

lei ob&enateun. qui étaient plaals en diHmnts poùN de la viDII 
ntûneot tous qu'il ne peul s'aair d'avions. 

11R . L110 8 . 0 9 . 7 8  
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HESTROFF·HOBLING (57} 24 OCTOBRE 1976 

- - - - - - -

_ ...... 

Ce 24 OCTOBRE 1976 Ters 22h30, Monsi eur Lucarel l i  regagnai t en Toiture sott 
domicile situé à HOBLING, en compagnie de sa petite fille . Alors qu ' i l  se 
trouTait sur la petite route qui relie lea Tillages d ' H!STROFF et HOBLING, 
avant de descendre dans un petit vallon, l e  témoin remarquait que, sur la col 
l ine en face de lui, bri l l aient deux lumières dans les prés. Ausait8t il pen­
sait à un véhicule à 1 1 arrlt ( I l  est à noter que Monsieur Lucare l l i  était pas 
s é  par cette route 20 mn auparaTant dans l e  sens inTerse et qu ' i l  n ' avait rien 
remarqué d ' anor.al ) .  Sans accorder plus d ' att�ntion, il poursuiv.it sa route . 
Pais un peu plus tard, alors qu ' i l  se rappro chait du l i eu où devait se trou­
ver l e s  lumi ères, il avait la surprise de constater qu ' i l  n ' y  avait pas de voi 
ture, •ais plut8t un dr8le d ' engin, en l ' air à une centaine de mètres sur sa 
gauche. L ' objet deTait ftre à environ 100 mètres du sol et avait à peu près 
I� mètres de long (Comparaison avec un buisson sous l ' objet ) . L ' engin avait la 
forme de deux boules reliées par une structure rectangulaire; tout autour bril 
laient de nombreuses lumières de toutes l e s  couleurs . L ' objet se mettait à sui 
vre la Toiture du témoin, paral l èlement à l a  route, aur la gauche du conduc­
teur. Ce dernier remarquait au centre de l ' objet une fenltre de grande dimen­
s i on éclai rée de l ' intérieur par une lumière blanchltre très atténuée . Il pou 
.ait Toir à l ' intérieur deux silhouettes dont une semblait assise dans une 
aorte de fauteil et regardai·t. dana l e  sens de déplacement de 1 'appareil (Lo. 
petite fille affirma que ce 11llonaieur" tenait une sorte de blton avec au bout 
une boule bleue ) ,  et l r autrB occupant se dirigeait vers ce qui semblait ltre 
l e  rebord de la fenltre (Là �aai la petite fille remarqua un détail que son 
père, aans doute préoccupé par la conduite de son véhicule, ne pouTait voirJ 
WLe Monsieur avait une l ongue barbe et des cheveux de la mime couleur que l e s  
cheyeux de son père"J c ' est � dire brun foncé) . Par l e  déplacement de l a  silhou 
ette Tera l e  bord de la fenltre, l e  témoin estima une profondeur de l'habitacle 
de l ' ordre de 7 mètre R .  Comme l ' objet suiTait toujours l a  voiture, l ' automo­
biliste accél érait en conse i l l ant à son enfant de bien se tenir .  La voiture 
deTait parcourir �00 mètres jusqu ' à  un petit boi s .  A cet androit la route des­
cend jusqu 'à la sortie du bois pour arriver dans une petite dépression de ter­
rain. L ' apparei l ,  un moment masqué par les arbres, devait réapparattre mais 
plus prèa et de plus, il commençait à s ' incliner vere l ' avant tout en perdant 
de l ' altitude pour couper ln route à la voiture . L ' objet ne se trouT&it plus 
qu'à environ 40-�0 mètres devant le témoin et à environ 8 à 10 mètres du sol , 
au deasua d ' une petite cabane au bord de la rout e .  Monsieur Lucare l l i ,  dont l e s  
nerfs en avaient déjà pris un bon coup, prit vraiment peur e t  fit des o.ppe l s  de 
phare s; l ' objet reprit aussitftt de la hauteur e t  précéda l e  véhicule jusqu 'au 
Tillage tout proche ( IOO mètre s ) .  Lorsque Monsieur Lucare l l i  aborda l ' entrée 
du Tillage, il prit très rapidement une route sur la. droite, qui conduisait 
chez lui à 200 mètres du carrefour. L ' objet surpri s  par la manoeuvre de l ' auto 
mobil i ate, continua sa route en l i gne droite sur une distance de I�O mètres 
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au plus et reTint immédiatement vers l a  voiture au moment où cette dernière 
atteignait l a  maison. L ' obj�t s ' immobil isa au-dessus du garage . La fe.ae du 
témoin sortit pour ouvrir la porte et Monsieur Lucarelli  lui montra l ' objet. 
Madame Lucarel l i  alla chercher des jumelles et lorsque le témoin voulu obserTer 
l ' étrange appareil de plus près, toutes les lumières s ' éteignirent et l ' objet, 
jusqu 'alors silencieux, fit entendre un bruit sourd et caractéristique . 
Monsieur Lucarelli  affir.a qu 'i l n ' avait jamais entendu ce bruit sourd et qu 'à 
l ' avenir il lui sera facilede l e  reconnattre. Un gros phare blanc qui n ' éclai­
rait pas, s ' alluma au centre sous la fen@tre, et l ' objet s ' éloigna lentement 
en direction du vi l lage de TROMBORN. 
Le lendemain, Mons ieur Lucarel l i  partit faire un tour vers le pré où l ' objet 
deTait s ' ltre posé. Des traces marquaient le sol nettement . 
Ces traces au nombre de trois, avaient l a  forme d'un huit constitué par deux 
double-cercl es.  Chaque marque avait une longueur de I� mètres, le  tracé était 
réali•é par l ' absence d'herbes sur une largeur de deux à trois centimètres et 
en forme de cercle .  Cinq mois plus tard (Uars 77) une partie des traces étai� 
encore visibl e .  
La gendarmerie de BOUZONVILLE procèda à une enqu@te . 
Aucone anomalie d ' ordre électrique ne fut constatée sur le  véhicule au cours 
de l ' obserTation, ni dans l e  village (Lumi ères des maisons et des rues). 

BRETTNACH -57- 12 MARS 1977 
ObserTation faite par Monsieur et Madame D. depuis lau� Bpparteme�t de BRETTWACB 
le 12 MARS 197� Ters 21 h1 20 - 21 h 30 . 
L'objet &Tait une forme conique, all ongée, de couleur eoUf{e-·orbllg€� surmonté 
d 'une couronne de 8 à 10 lumières d 'un rouge très p�or.oncé , Ca� l�mières scin­
till aient rapidement. L' ensemble, très éblouissant, tourneit l entement sur lui 
mime de la droite vers la gauche . L ' objet se déplagc1 t d� d�oite à gauche puis 
de gauche à droite . Après 10 mn de déplacements laté�3u�, il  prGnait une trajec 
toire oblique vers le bas, à droite, pour dis tre d0rriè�e lea arbres .  
Après disparition de 1 ' objet, les témo +-- �A� .rvi,..,. 
pouvaient observer un reflet lumineux en 

� ... forme de calotte sphérique à la ctme des 
..... arbres, durant quelques secondes.  

La distance séparant les témoins de 1 1  
objet, était au minimum de 1,5 km 
(Réf . le sommet de la coll ine où dis-
paru 1 1  objet) • 

Les témoins ont utilisé une paire de 
jumelle� 5:x50 . 

- L ' objet semblait ltre à l a  Terticale 
d ' une an�ienne carriè�e (REUELFANG-57) 
Silence coaplet au dehors , mi s à part 
les aboi ements d 'un chien. 26 
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En raison de la complexité d ' une enquête ufologique en cas d ' observation d'  
OVN I ,  le CFRU - plutat que de publier à part un questi onnair e-type dont les 
avantages ne compensent pas tou jours les inconvénients - a jugé u t i l e  de ré­
unir , sous forme de check-list , lee princi paux points à noter afin de per­
mettre un enregistrement correct du cas en question. Nous remt!rcions d ' avan­
ce les lecteurs et enquêteurs d ' "UFOLOGIA" qui auront la prése·nce d' espri t ,  
lors de leurs démarches ,  d e  noter les points énumérés ci-des soiUS : 

Nom , prénom, adress e ,  âge et profession du ou des témoin ( s )  ocu·laire ( s ) .  Pa­
t e ,  heure et li eu de l ' observation. Conditions mét éorologiques .au moment de 
l ' incident . Direction du vent s ' i l y en avait. Nombre d ' ob j et s  tlbservé�. Di­
recti on et forme de la trajectoire. Couleu r ( s )  et forme ( s) de 1 '  O'VNI. Ch.ange­
ment ( e )  de forme s ' il y a lieu. Durée exacte de l ' observation ou d e  e•• �11� 
férentes phase s .  Présence éventuelle de lumières part i culières. l)imenei9PI�1 
approximative ( s )  de l ' ob j et par rapport à la Lune ou à un c�b j e t  1,;enu à bout 
de bras . Altitude du phénom·� ne ou angle par rapport à la 11�gne d " hori:&on • 
Bruits éventuels .  Estimation de l a  v i t e s s e .  Observations de• déta:K�ls euri.eu�. 
Phénomènes électromagné t i ques ( boussol e ,  moteurs , d é t e ct eur·s • • •  ) .  Phéno•• ­

n es de dessiccation , phénomènes ou effets sonore s ,  calorifi ques , pltysiol§� ­
ques ( t roubles nerveux, irritation s ,  somnolence • • •  ) . Traces sur le te�t� 
ou radio-activité lors d ' un a t t errissave. Effets sur les anünaux. MeniJ'�§ 
prises par l e  ou les témoins ( contact avec la gendarm er i e ,  par exemp.le . , ,  � 
Photographie ( s )  éventuelle ( s ) . Croquis si nécessaire et compl.éments QUTei'S .• 
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R O LA N D BURET 
26 av. Bernard Palissy 

922 1 0  Saint-Cloud 

ROMANS POPULAIRES 
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U FO-QUEBEC 

UFO-�UEBEC: C a s e  Postale N ° 53 à 
DOLLARD-DES-ORMEAUX P .Q. CANADA 
H 9 G 2 H 5 .  Excellent magazine 
tri•estriel réal i s� par nos amie 
du Canada. Indispensable pour 
compléter votre infor.aation ufo­
losique. Prendre contact de la 
part d ' ''UFOLOG IA 11 • • •  
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Dirigée par Norbert SPEHNER, la 
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LE PROCES DES SOUCOUPES VOLANTES 
NOUS NE SOMMES PAS LES FREt-fiERS 
L' ALCHIMIE, SUPERSCIENCE EXTRATERRESTRE 
NOUV. RECHERCHES SUR L ' ILE DE PAQUES 
LES RAISONS DE L ' IRRATIONNEL 
VERS UN RETOUR AUX ETOILES 
A LA RECHERCHE DES bXTRATERRESTRES 
LA CIVILISATIOK DES ETOILES 
LE LIVRE D ' ENOCH 
LE POPOL VUH 
L ' UNIVERS DES fANTOHES 
LE VAMPIRISME 
LES PISTES DE NAZCA 
LE MYSTERE DU TRIANGLE DES BERMUDES 
CE QUI PASSAIT POUR DES MIRACLES H IER 
LES POUVOIRS LATENTS DE L 1 HOHME 
LES MANUSCRITS DE LA MER NORTE 
A LA POURSUITE DES DIEUX SOLAIRES 
L 1 UIHVERS DIABOLIQUE 
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A LA RECHERCHE DES MAYAS 
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